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Au Concours 
M. DE VILMORIN, membre de 

l'Académie d'Agriculture, est mort à 
Paris le 22 mars. C'est un grand 
agronome qui disparaît, 

* * 

BLÉS INDIGÈNES ? M. Queiiiile, 
ministre de l'Agriculture, a fait signer 
un décret portant de 99 à 100 % les 
quantités de blés indigènes obligatoi-
rement mises en œuvre pour la fabri-
cation des farines panif tables. 

* * * 

LA CRISE CHEVALINE U L'ar-
ticle 89 du projet financier prononce 
la suppression de 10.000 chevaux 
pour l'Armée. Cette diminution sera 
accomplie par échelons, pour être 
complètement réalisée le i" janvier 
il938. Ce n'en est pas moins un coup 
très dur porté à notre élevage qui ne 
pourra guère compter sur l'Armée 
•pour écouler ses produits. 

* * 

UNE VENTE DE BELIERS, de 
la race Southdown, provenant de la 
Bergerie de l'Ecole Nationale d'Agri-
culture de Grignon, aura lieu mardi 4 avril, à 15 heures, à Grignon., 

FECONDITE OVINE ? Il y a 
/environ deux mois, Al. Coiffard, boiri 
cher à Clisson, achetait à un culti-
vateur du Maine-et-Loire un lot de 
brebis de la race Southdown. En 
février, quatre de ces bêtes ont don-
né chacune le jour à trois agneaux, 
çt la dernière en a eu quatre. Ces 
cas de, fécondité sont plutôt rares 
chez les brebis. 

UN RAT D'EAU, de plus de 'dix-
'huit livres, a été capturé par M. Pel-
tot, près d'Amiens. Ce rat mesure 
il m. 05 de la tête à la queue et doit 
atteindre environ l'âge de 100 ans. 
Il détruisait, depuis plusieurs années, 
les filets à poissons et les volailles 
de la propriété. 

TELEPHONE 141.95 . 157.42 
Chèques Postaux Nantes 6.015 

encours spéi 
s Sa Race Maine-An] 
Le Concours spécial des animaux 

reproducteurs de la Race bovine 
Maine-Anjou, inscrits au Herd-Book, 
ou munis du certificat de naissance 
pour ceux qui n'o.nt pas atteint l'âge 
d'inscription, avec Concours laîlicr 
et beurrier, aura lieu à Angers, du 
18 au 21 mai. 

Pour tous renseignements, s'adres-
ser à Mi Métayer, directeur des Ser-
vices Agricoles, 5, place Lorraine, à 
•Angers, ou à M. Delhommeau, secré-
taire général de la Société des Ele-
veurs de la Race Maine-Anjou, 12, 
«venue Car no t, à Château-Gpntier. 

Justices de Paix 

La Juslicc de Paix de Bouaye est 
réunie à celle de Nantes, 4° canton, 
sous la juridiction du juge de paix 
de ce dernier canton. Celle de Ma-
checoul à celles, déjà réunies par 
décret du 1" août 1926, de Legé et 
Saint-Philbert-de-Grandlieu, sous la 
juridiction du juge de paix de ce 
dernier canton. 

Nos trois instantanés représentent : EN HAUT, quelques vaches 
Normandes fort admirées au Concours. AU MILIEU, les petits taureaux, 
le la race Bretonne pie-noire, de la l™ section. EN BAS, un lot de brebis 
Southdown pure, du domaine de Noisel (Seine-et-Marne), 

Office Agricole Départemental de la Loire-Inférieure 

Concours Culturaux Contre les Ennemis 
de la Vigne 

Afin- de vulgariser les traitements 
arsenicaux contre la cochylis et 
l'eudémis, qui chaque année causent 

dans le vignoble de très importants! caill _quï~7des trahis "et des chefs 
d'gare dans les plantations. Rapport 
au climat et aux terrains fertiles, y 

Un l'abolition du Régîms 
aïs Etats-Unis 

Sec 

CINQ MILLIONS DE BARRIQUES 
DE BIÈRE 

PRÊTES A ÊTRE LIVRÉES 
Washington. — Une conférence de 

représentants des deux Chambres a 
arrêté à 3,2 p. 100 la teneur en alcool 
des bières et vins légers dont la vente 
est légalisée aux Etats-Unis. 

C'est quinze jours après avoir reçu 
la ratification du président que la 
loi autorisant la fabrication et la 
Vente de la bière et des vins légers 
deviendra légale dans treize Etats 
des Etals-Unis. Dans vingt-quatre 
autres Etats, une législation analogue 
est également en voie de préparation. 

Suivant les calculs d'un expert, 
'cinq millions de barriques de bière 
seront prêtes pour la vente quelques 
jours seulement après le vote de la 
loi. 

LE CULTIVATEUR ISOLÉ EST 
FAIBLE; GROUPÉ EN SYNDICAT, 
IL DEVIENT PUISSANT. 

EN 1933 -

L'Office Agricole Départemental 
décernera en 1933 des prix aux meil-
leures cultures des cantons de Gué-
mené-Penfao, Guérande, Herbignac, 
Le Croisic, Pontchâteau, Saint-Gildas-
cîes-Bois, Saint-Nicolas-de-Redon. 

Le Concours est ouvert aux pro-
priétaires-exploitants, fermiers et mé-
tayers. 

Les lauréats des concours cultu-
raux, de primes d'honneur, de prix 
do spécialités institués par le Minis-
tère de l'Agriculture en 1928, dans 
le département de la Loire-Inférieure, 
ne seront pas admis à concourir. 

Les agriculteurs qui ont obtenu 
des prix au concours de l'Office 
institué en 1926, pourront se présen-
ter à nouveau ; toutefois, ils ne se-
ront susceptibles d'être récompensés 
en 1933 qu'à la condition de mériter 
un classement supérieur à celui de 
1926. 

Outre les prix culturaux réservés 
à l'ensemble de l'exploitation," il 
pourra être attribué des prix dé 
Spécialisés : culture du blé, sélection 
du bétail, amélioration des semences, 
bonne tenue des êtables, aménage-
ment des- fumiers, matériel perfecr. 
lionne, création de Vignobles et ver-
gers, etc., aux concurrents non clas-
sés pour des prix culturaux, mais 1 gûnt subventionné en 1933. On sait 

« Tout vient à 
point, qui sait at-
tendre » comme 
dit le proverbe. Je 
vous avais déjà 
causé, un p'titi 
sur les bananes et 
ia propagande qui 
font alentour de 
ce fruit ézotique, 
pour qu'on en 
mange tertous. 
Vlà à présent qui 
va avoir, à la 

Foire de Nantes, une grande Journée 
soin-soin des bananes ! 

— Quoi c'est qui feront de pus à 
c'te « Journée » ? — J'vous dirai ça 
un coup que jTaurais vu... mais 
c'étian à prévoir qui vont aligner des 
régiments de régimes, qui vont dan-
s-sr la banana, en proclamant que la 
banane est le « roi des fruits » et 
sis aussi ben le fruit des rois des 
niônnaires, que des prolétaires, pis-
in'pn le trouve sur tout les tables, 
:;ui produisant bon effet, qui rem-

||ï| iJlissant le ventre et qui l'en coûte 
aue huit ou dix sous ! 

'jgj Savez-vous que la bonne ville de> 
ill' Nantes étian devenu un de nos pu 

grands ports à bananes, après Bor-
deaux et Marseille? J'Usais y a 
quèque temps que le « Formose » 
débarquait à Nantes 10.000 régimes, 
de bananes et qui pouvant aisément 
en charger 30.000, }3t pis, le « Kin-
dia » qui change avec li tous les qua-
torze jours, en met autant à quai, et 
te « Kolcnte » qui venant d'en débar-
quer 20.000 régimes à-Nantes. Y--a 
des planteurs de Guinée, qu'ont frété 
itou un bateau, le « Grète », qui fai-
sant la route, deux fois par mois : 
Afrique Occidentale-Nantes.,, tout les 
bananes descendent ! 

Avec ces services réguliers, l'est 
débarqué chaque mois, dans mot 
grand port de 60 à 100.000 régimes 
de bananes. Si qu'on pense que 
chaque régime pouvant peser 25-30 
ou même pu de 40 kilos, que dans 
chacun y pouvant avoir 150 à 200 
bananes et même davantage, tu te 
rends compte de ce régiment de 
fruits ézoiques ! Pu de 15 millions 
de bananes par mois, ren qu'au port 
de Nantes. Ça valant ben le COUD de 
fêter ça 

Et y paraît qui ne faisant que com-
mencer, que la consommation de la 
banane prougresse d'année en année 
dans tout l'Urope, Aux Etats-Unis, j 
boulotant an'hui pu de 40 millions 
do régimes par an, des bananes qui 
venant de Colombie, où c'est qui fait 
très chaud et très humide, qui pousse 
des bananes de 40 centimètres de lon-
gueur, que la culture est industiialî 
sée — comme tout ce qu'est amérî 

La Défense des Producteurs 
es de terre 

Les Ecumeurs 
de Sa ire 

dégâts, l'Office Agricole disposera,' 
sur son budget de 1933,. d'un crédit 
destiné à subventionner ; 

1° L'achat de pulvérisateurs a 
pression préalable (soit à bouteilles 
d'air, soit à pression obtenue par 
tout autre procédé). 

2" L'achat de produits arsenicaux 
(arséniate de plomb ou de chaux). 

L'efficacité de la lutte contre ces 
ennemis de la vigne réside pour une 
très large part dans la bonne exéj-
cution des traitements. Toutes les 
grappes doivent, en effet, être inon-
dées de poison arsenical, principa-
lement entre le moment des pontes 
et l'éclosion des œufs, si l'on veut 
empoisonner le maximum de che-
nilles. 

Il faut donc que l'ouvrier chargé 
des traitements dispose-d'une main 
pour, dégager les grappes sur les-
quelles il dirigera le.jet .de son pul-
vérisateur à l'aide de l'autre main* 

Des renseignements seront four-
nis sur ces appareils sur simple de-
mande, avec timbre pjnir réponse. 

D'autre part, l'achat" d'arséniate 
(de plomb ou de chaux) sera égale-

néanmoins méritants pour des parties 
importantes de leurs exploitations. 

Une Commission de visite des fer-
mes procédera à l'inspection entre 
le.15 juin et le 14 juillet. 

• N, B. — Les cultivateurs désirant 
concourir .devront, en aviser par 
lettre l'Office Agricole, 33, rue de 
Strasbourg', à Nantes, avant le 15 mai. 
dernier délai. 

L'Office leur fera connaître les 
conditions du concours et leur 
enverra un questionnaire à remplir 
et à lui retourner dans la quinzaine. 

Le Président de l'Office Agricole, 
L, LEFEUVRE, 

qu'il faut 1 kilo à 1 kilo 500 d'arsé-
niate par hectolitre de bouillie au 
sulfate dé cuivre. 

Qu'il s'agisse de l'achat d'appa-
reils ou do l'achat d'arséniate, les 
viticulteurs auront à adresser une 
demande à l'Office Agricole, 33, rue 
de Strasbourg, à Nantes, en y joi-
gnant leur adresse complète (nom, 
prénom et adresse très lisibles), 
ainsi que leurs factures d'achat. 

Les demandes seront reçues jus-
qu'au 1er octobre, dernier délai, et 
les subventions accordées dans la 
limite des crédits disponibles seront 
mandatées sous la forme d'un man-
dat administratif à toucher chez le 
percepteur, 

produisant des quantités considéra 
bles de fruits sans beaucoup de peine. 
Un hectare pouvant donner de 43.000: 
à 70.000 kilos de bananes par an. 
Allez dan leur faire ia pige avec vos 
poumiers ! 

Croyez point que je soye l'ennemi 
mortel des bananes, ou des planteurs 
de bananes,; surtout ceusses de nos 
belles colonies qu'ont besoin d'êire 
protégés. Y ne m'ont jamais ren fait, 
ni empêché de roupiller su mes 
deux noreilles t Libre à eux de ven-
dre leur marchandise, mais qui 
n'exagérant point avec les réclames 
et tertous les produits ou sous-pro-
duits aux bananes. A force de répéter 
aux ménagères, que la banane est le 
pus riche, le pus sain, le pus nour-
rissant, le pus bon de tout les fruits, 
ça finissant par leur entrer dans le 
ciboulot ■-**>. pas la banane — et pis 
y croyant dur que c'est ben vrai. 
Après ça, y feront la grimace pour 
acheter une livre de nos bonnes rei-
nettes, ou de n»s, meilleures William 
sur le marché. 

Comme clou de la fête, de c'te 
grande « Journée » à la Foire de 
Nantes-la-Banane y aura des cha-
meaux, en chair.et en os, pour pro-
mener les visiteurs... sous les bana-
niers, si ans le soleil nous fait 
risette 1 

Ne refermez pas ce journal san? 
avoir parcouru nos petites annonces 
des « OFFRES "ET DEMANDES ». 
L'une d'elles peut, vous intéresser. 

. Nous attirons une fois., de plus 
l'attention des producteurs de pom-
mes de terre sur la nécessité de 
n'acheter des semences qu'après 
s'être renseignés auprès de leurs 
syndicats sur les vendeurs auxquels 
il convient de s'adresser, sur les 
garanties à exiger d'eux, et sur les 
prix à accepter pour chaque va-
riété. 

Tout récemment, certaines mai-
sons ont vendu à des cultivateurs 
des semences de la variété Dicke 
Muizen, calibrage 40/120, reproduc-
tion région du Nord, au prix de 
125 francs les 100 kilos, départ. De 
telles semences ne comportaient 
aucune garantie de qualité. Or, des 
semences de la même variété, sélec-
tionnées et contrôlées, en provenance 
de Hollande ou de nos syndicats 
français de sélection et de contrôle, 
valaient au même moment environ 
80 francs les 100 kilos rendus. 

Quant à la semence effectivement 
livrée, d'après les conditions du 
marché, elle pouvait pratiquement 
s'obtenir au prix de 25 francs à 
30 francs maximum, départ région 
Nord. ' 

De tels chiffres nécessitent peu 
de commentaires... 

-Des vendeurs, nous dirons qu'ils 
ont commis un véritable vol. 

Des acheteurs, nous dirons que 
nous avons quelque peine à les 
plaindre, car s'ils avaient compris 
tout l'intérêt de l'organisation pro-
fessionnelle agricole, il leur eut été 
facile de prendre, auprès de leurs 
associations, tous les renseignements 
nécessaires pour éviter d'être voies. 

Toutefois, ces faits montrent la 
nécessité d'une réglementation plus 
sévère du commerce des semences 
et aussi la nécessité de présenter les 
semences françaises de qualité sé-
lectionnée et contrôlée, de manière 
très claire et avec une publicité 
suffisante, pour que les acheteurs 
français soient sûrement prévenus 
contre les courtiers marrons, ven-
deurs de marchandises inqualifiables. 

Situation du Marché 
Pour l'ensemble des variétés, on 

enregistre une baisse importante. 
On cote, sur wagon départ régions, 

en moyenne : 
A) Saucisse rouge de Bretagne : 

En toute venante, de 18 à 20, contre 
30 à 35 il y a un mois : en grosse 
triée, 22 à 23, contre 35 il y a un 
mois. 

B) Eesterlingen : De 1G à 18, 
contre 22 à 25, il y a un mois. 

C) Rosa : De 25, pour les origines 
de Bretagne, à 35 pour les origines 
Marne, Ardennes, Loiret, au lieu de 
40 et 55 précédemment. : 

D) Earlg Rose .- De 15 à 20, contre 
28 à 30 ii v a un mois. 

E) Floucke : De 16 à 20, contre 
23 à 25 il y à3 un mois. Fin de Siècle, 
épuisée. 

F) Ronde jaune ou Industrie : De 
14 à 15, au lieu de 20 à 22 il y a un 
mois. 

G) Fécule supérieure blutée : Les 
1", 8, 15 et 22 février, on a coté 
190 fr. Depuis le mercredi 1er mars, 
en cote 1,95 fr. Ces prix s'entendent 
pour fécule supérieure blutée, dé-
part gares dès Féculeries des rayons 
de Paris, de l'Oise et dû Centre, 

Perspectives du IVSarché 
sur Ses mois à venir 

Les renseignements que nous re-
cevons sur l'importance des stocks 
dans les diverses régions sont trop 
imprécis pour qu'il soit possible 
d'en tirer des conclusions certaines. 
L'impression que nous pouvons en 
dégager est, d'abord, que certaines 
régions de grosse production ont 
des stocks très importants et éprou-
vent de grandes difficultés à trou-
Ver des acheteurs. 

Il nous est, par ailleurs, signalé 
que, dans certains centres où de 
grosses quantités de tubercules 
avaient été mises en silos à l'arra-
chage, il a été constaté ces temps 
derniers, à l'ouverture de ces silos, 
que, dans l'ensemble, la conserva 
tion des tubercules avait été bonne 
et que le déchet . que d'aucuns 
escomptaient serait faible. 

Nous avons également l'impression 

que la ^consommation humaine 
absorbe, sur l'ensemble du terri-
toire, des tonnages moindres cju'e les 
précédentes; années. :I| est;d'ailleurs 
vraisemblable qu'en période de crise 
et de restriction il doit y avoir 
moins de gaspillage qu'en période 
de prospérité, 

D'un autre côté, il semble que la 
campagne de primeurs, qui fut, l'an 
dernier, très favorable à l'Afrique 
du Nord, a incité les producteurs 
de cette région à un accroissement 
important de leurs emblavcments de 
cette année, et ceci d'autant plus 
que les mesures de protection prises 
leur semblaient permettre d'escomp-
ter des débouchés plus importants 
pour cette campagne (ce qui était, 
d'ailleurs, une erreur, les mesures 
de protection ayant- joué à plein 
dès le printemps dernier). 

Quoi qu'il en soit, les pommes de 
terre nouvelles d'Algérie arrivent 
sur le marché français à des prix 
extrêmement bas, en quantité abon-
dante, et cela n'est pas sans nuire 
à la vente de la vieille pomme de 
terre de la Métropole, 

Si nous examinons tous ces fac-
teurs, nous ne pouvons qu'en retirer 
une impression fâcheuse. 11 y a 
bien, en contre-partie, la pénurie de 
marchandises dans de nombreux 
poutres, mais nul ne peut dire avec 
exactitude dans quelle mesure cet 
clément favorable pourra corriger 

■UTKKZ TOUS à NOTRE 
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a Loire-interie 
le Mardi I I Avril 

à la Foire de Ma 

ure 

Les viticulteurs de la Loire-Infé-
rieure qui désirent participer au 
Concours des Vins dans une des 
sections ci-dessous 

MUSCADET 
GROS-PLANT 
PINOTS ET VINS ROUGES DE 

LA LOIRE 

Récolte de 1932 seulement 

sont priés de se faire inscrire, au 
plus vite à M. R. Faivre, secrétaire de 
la C. G. V. C. O., 2, rue Scribe, à 
îsantes, en précisant la ou les caté-
gories dans lesquelles ils doivent 
concourir. 

Les inscriptions seront reçues jus-
qu'au samedi soir 8 avril, délai de 
rigueur. 

Rappelons que le minimum des 
envois est fixé à deux bouteilles, pour 
chacune des catégories. Chaque bou-
teille devra porter une étiquette 
collée, mentionnant le nom et 
l'adresse du propriétaire et là caté-
gorie dans laquelle elle doit concou-
rir, 

' Les viticulteurs devront faire par-
venir leurs bouteilles, ainsi étique-
tées, directement à l'adresse de 
M. Bodin, directeur de la Foire Com-
merciale, CHAMP DE MARS, A NAN-
TES, en spécifiant : « Concours des 
Vins ». 

Les bouteilles seront reçues à la 
Foire, du jeudi 6 avril au dimanche 
des Rameaux, 9 avril inclus. Tout 
envoi qui parviendra après cette date 
sera impitoyablement refusé. 

Les exposants d'une même com 
mune ont tout intérêt à grouper leurs 
envois. 

Des médailles ou diplômes seront 
décernés aux lauréats. Nul doute 
que ce Concours de 1933 ne remporte 
encore un gros succès et vienne ré-
compenser nos meilleurs'vignerons. 

Que les retardataires se hâtent de 
se faire inscrire! 

B. FAIVRE, 

les facteurs défavorables "que nous 
signalons ci-dessus. 

Les pommes de terre sont une 
denrée périssable et notre Confé-
dération ne peut, en fin de cam-
pagne, adopter envers et contre tout 
un langage optimiste, soùs le prë« 
texte d'éviter une panique. Nous 
estimons, au contraire, préférable 
de voir la situation plus mauvaise 
qu'elle n'est, car c'est entre les 
mains des cultivateurs que se trouve 
le seul remède pratiquement efficace 
à cette situation véritablement tra-
gique. 

Depuis plus de six mois, notre 
Confédération n'a cessé de dire que. 
le redressement du marché était 
essentiellement conditionné par une 
large utilisation des exutoires. Or, 
nous avons la preuve que sur les 
premiers mois de 1933, les fécule-
ries sont très loin d'avoir écrasé 
tout ce que permettaient leurs fa-
cultés de production. 

D'autre part, tous nos renseigne-
ments tendent à confirmer qu'il 
aurait pu être dirigé des tonnages 
beaucoup plus élevés vers l'alimen-
tation du bétail. 

Conseils 
pour les Emblavemenfs 

de la Récolte §333 
Nous avons relevé, dans un im» 

portant journal commercial, la phrase 
suivante : 

« Il faut voir la vérité bien en 
face et penser aujourd'hui que l'on 
paye la folie des plantations exagé-
rées, ainsi que l'eiuploi de semences 
sélectionnées, donnant de gros ren-
dements, au lieu d'améliorer la 
qualité. » 

Il faut reconnaître en toute ,'oyauté 
que cette opinion d'un négociant est 
parfaitement juste et que nous 
payons, cette campagne, les résul-
tats très favorables des précédentes 
campagnes. La stabilité des cours 
est avant tout conditionnée par la 
régularité des emblavements. Si une 
année les cours sont favorables par 
suite d'un déficit de rendement, il 
est extrêmement dangereux d'aug-
menter les emblavements l'année 
suivante et de risquer qu'à cette 
augmentation d'cmblavements ' ne 
viennent s'ajouter des rendements 
exceptionnels. C'est bien dans une 
erreur de ce genre, commise l'an 
dernier par la Métropole, et cette 
année par l'Algérie, qu'il faut voir 
la cause principale du marasme 
actuel. 

Nous ne sommes pas persuadés 
qu'une modification des variétés 
serait à conseiller, car il semble que 
les variétés actuelles sont bien adap-
tées au goût des diverses clientèles 
auxquelles elles sont destinées, et il 
serait à craindre que l'augmentation 
de certaines variétés de choix 
n'aboutisse à la mévente des dites 
variétés. 

Nous pensons plutôt que le déve-
loppement régulier et très important 
de l'emploi des semences sélection-
nées et contrôlées aboutit à une 
augmentation constante des rende-
ments, tandis que, parallèlement, le 
débouché de la consommation hu-
maine, du fait de la crise et pour 
des raisons d'économies, tend à 
s'amenuiser. 

La conséquence qui, pour nous, 
découle logiquement de cet exposé, 
c'est que nous retomberons l'an pro-
chain dans une situation aussi dé-
favorable si, dans l'ensemble dit 
territoire, les emblavements de pom-
mes de terre ne sont pas réduits de 
manière appréciable par rapport à 
1932. 

Il faut, en effet, corriger : 1° l'aug-
mentation qui s'est produite l'année 
dernière; 2° l'augmentation constante 
des rendements due à de meilleurs 
procédés culturaux et, surtout, à. 
une utilisation beaucoup plus large 
des semences de haute qualité. 

Ainsi que nous le disions dans 
notre dernière circulaire, il semble 
que la situation soit identique pour, 
toutes nos grandes productions agri-
coles. H faut donc que les agricul-
teurs français se rendent à celle 
évidence qu'aucune mesure gonvcT' 
nementale, aucune organisation pro-
fessionnelle ne pourra pratiquement 
éviter une catastrophe, si nous de-
venons constamment surproducteurs. 
Toutes les expériences faites dans 



le monde entier sont formelles sur 
ce point. 

Ce serait donc prendre une lourde 
responsabilité, dans les conditions 
actuelles, que de se refuser à voir 
le danger de la surproduction et à 
escamoter les problèmes qu'il pose. 
Pour notre part, nous ne cesserons 
pas d'alerter les producteurs sur la 
gravité du danger qui les menace 
sur ce point. 

Importations des 
Semences étrangères 
Comme nous l'avons précisé dans 

notre dçrr»'.-**» circulaire, notre 
Confédéi. w a dû prendre position 
contre la proposition de loi de 
M. Rossé et d'un certain nombre de 
ses collègues alsaciens, tendant à 
obtenir une réduction du droit de 
douane sur les semences étrangères 
importées. 

La; Commission de l'Agriculture, 
îa Commission des Douanes et le 
Ministre de l'Agriculture se sont 
prononcés contre cette proposition j 
il est donc probable qu'elle ne vien-
dra pas en discussion. 

Nous avons été informés que cer-
tains députés cherchaient à repren-
dre la question sous forme d'attri-
bution d'indemnités par les Offices 
agricoles. 

Notre Confédération se trouvera, 
en ce cas, dans l'obligation de faire 
observer que des dispositions de 
cette nature maintiendraient un 
encouragement danger -ux aux im-
portations toujours croissantes de 
semences étrangères et constitue-
raient, d'autre part, une suppression 
ou une réduction injustifiée de la 
protection de nos producteurs de 
semences françaises sélectionnées et 
contrôlées. 

Conservation des 
tufteercwles d'une 

campagne sur l'autre 
pour faismentation 

du bétail 
Le, procédé le meilleur, mais aussi 

le pîiis coûteux, est certainement la 
dessication. Il est très développé en 
Allemagne. En France, il en est 
encore au stade expérimental. Nous 
le signalons cependant à nos adhé-
rents, car il semble que, bien mis 
au point, il puisse être, pour cer-
taines régions, d'un intérêt indiscu-
table. 

En attendant, il reste que, par 
l'ensilage, on peut éviter la perte 
complète des tubercules en fin de 
saison. Nos adhérents trouveront 
des renseignements très complets à 
ce sujet auprès de leurs professeurs 
d'agriculture et auprès de leurs Di-
recteurs des Services Agricoles. Nous 
nous bornerons à signaler que l'en-
silage peut se faire soit après cuisson 
des tubercules, soit plus simplement 
encore, après découpage en cossettes 
au coupe-racines, des tubercules 
«rus, 

11 importe, toutefois, que l'ensi-
lage soit fait avant que, par des ger-
minations successives, les tubercules 
n'aient subi une perte importante 
de leur valeur alimentaire. 

sur i efficacité 
ur 

CUS MÉDECINE CHIRURGIE 

DÉPLACEMENTS 

DES ORGANES 

Combien nombreux hélas, sont ceux i 
qui, aujourd'hui, portent encore <îo 
vulgaires banLiges PLUS DANGLjii.uA 
pour eux que -cur propre infirmité. -

Et cependant un TRAITEMENT RA-
TiONNLL, applique par les soins d'un 
spécialiste, a toujours raison do cette 
infirmité GRAVE ET TROP SOUVENT 
MORTELLE. 

Voici quelques attestations ''manant 
«outes de personnes bien connues dans 
notre région et qui voudraient convain-
cre les hcs.tants : 
Enfant Ripaud, Four, Sion-Ics-Mines. 
M. Gustave Gautier, à la Corniilais, 

Saintc-Maric-i'.nr-Mer. 
si. François Kétif, ii la Ridelet, com-

mune rt'ErJjïsy, 
M. Pentccuteau, à ia Vieillerie, en Saint-

Joscph. 
M. Henri Pipaudi au Font-Bérangcr, en 

Saint-Hilaire-de-Lhaléons. 
Mme Bossis, au Pommier, jar L,egc, 
M. A. Timonni- r, à Nort-sur-Eivre. 
Ji. Pincrcau, -t Saint-Jean du i-eilorm. 
M, Crossouard, à Cnâtoaubriaut. 
il. L. Chatruud, au Pallet. 
ilme G:\stineau, à La Chapelle-Glain, 
M. J.-B. Pèllerin, à tiaiule-Pazaiinc. 
Mme Chouin, a Frccnay. 

CONDITIONS 
D'EXPERBÎENTATION 

C'est en terre d'aliuvions anciennes, 
profondes, assez légères, convenant 
parfaitement à la pomme de terre 
que nous avons fait porter nos re-
cherches sur l'efficacité d'engrais 
minéraux simples ou composés à 
base d'azote et de potasse appliqués 
à cette solanée. 

A cet effet, le terrain fut d'abord 
divisé en deux bandes parallèles 
ayant chacune 20 mètres de long, 
séparées par des passe-pieds de 
0 m. 50. La première bande fut ré-
servée aux essais avec engrais azotés, 
la seconde aux engrais potassiques 
simples et composés. 

Dans chaque bande, les essais ont 
porté sur une largeur de 3 m. 50, 
correspondant à cinq lignes de pom-
mes de terre, et à une surface de 
70 mètres carrés dans ia première, 
à 100 mètres carrés dans la seconde. 

ASSOLEMENT — FUMURE DE BASE 
PRÉPARATION DU SOL 

PLANTATION 

Ce terrain avait porté, en 1930 du 
blé, en 1931 de l'orge de printemps. 

La fumure de base de la pomme 
de terre a consisté en un apport, à 
l'hectare d'environ 35.000 kilos de 
fumier de ferme de première qualité, 
à demi décomposé, enterré par un 
labour d'hiver de 0 m. 20 à 0 m. 22 
de profondeur. 

Un scarifiage énergique le 14 avril, 
suivi d'un roulage après ressuiement 
de la surface du sol et d'un hersage 
léger mettaient le terrain en état de 
recevoir les tubercules. 

Il fut ensuite rayonné en lignes 
distantes de 0 m. 70. La plantation 
eut lieu les 25 et 26 avril, à l'aide 
de la « tranche », sorte de houe a 
lame étroite et à manche court. L'es-
pacement entre chaque tubercule 
^trut de 0 m. 45 sur les lignes, ce 
qui porte leur nombre à 220 par par-
celles et à 31.746 à l'hectare, 

VARIÉTÉS — VOLUME 
ET GROSSEUR DES PLANTS 

Nous avons fait choix pour nos 
essais, de l'Industrie ou Jaune Ronde, 
pomme de terre de grande culture 
bien adaptée au sol et au climat de 
la région de l'Ouest. Cette variété 
est à la fois une pomme de terre de 
grand rendement et de bonne qualité 
alimentaire. 

La semence, sérieusement sélec-
tionnée, était constituée par des tu-
bercules entiers du poids moyen de 
50 à 00 grammes, ou par des frag-
ments de tubercules plus gros por-
tant chacun une partie des yeux du 
sommet, le poids de ces fragments 
était de 50 grammes. 

Les tubercules plantés entiers ae 
même que ceux qui furent sectionnés 
avaient été placés en germination 
dans un grenier bien éclairé six se-
maines avant la plantation, ce qui a 
permis de ne confier au sol que des 
plants portant des germes bien vigou-
reux, 

LEVÉE — VÉGÉTATION 
SOINS D'ENTRETIEN 

MATURITÉ — ARRACHAGE 

La levée evit lieu 'du 20 an 20 mai, 
soit -environ un mois après la plan-
tation. Les quelques plants man-
quants furent remplacés par des 
sujets provenant d'une réserve faite 
dans ce but. 

La. végétation prit dès le début un 
vigoureux essor, que ralentirent la 
sécheresse et la température élevée 
de la première quinzaine de juillet, 
mais les pluies pénétrantes du 14 au 

nomiquemeiit en faire usage à dose 
double. 

Les quantités épandues furent cal-
culées pour mettre à la disposition 
de la pomme de terre des doses de 
31 kilos ou de 62 kilos d'azote à l'hec-
tare, correspondant, d'après la teneur 
des engrais expérimentés, à un 
apport de 200 kilos de nitrate de 
soude, 240 kilos de nitrate de chaux 
dans le premier cas ; à 400 kilos de 
nitrate de soude, 480 kilos de nitrate 
de chaux, 400 kilos d'ammonitre et 
310 kilos de sulfate d'ammoniaque 
dans le second. 

Epoque d'épandage des engrais 
azotés 

Les essais avec 31 kilos d'azoie 
n'ont porté que sur le nitrate de 
soude et le nitrate de chaux épandus 
en une seule fais, le 24 mai, le long 
des lignes, et incorporés au soi par 
le premier binage. 

Dans les essais avec 62 kilos à 
l'hectare, ces deux mêmes engrais 
furent épandus en une seule fois, à 
la levée, comme dans les essais pré-
cédents, mais pour établir si cette 
manière de faire était la plus recom-
mandable, une autre parcelle rece-
vait moitié du nitrate de chaux à 
la plantation, et l'autre partie à ia 
levée. 

L'ammonitre et le sulfate d'ammo-
niaque furent épandus en une seule 
fois, à la plantation. 

Trois parcelles n'ayant reçu que la 
fumure de base servaient de témoins, 
leur production a été aussi semblable 
que possible, ce qui justifie l'homo-
généité du terrain et donne la plus 
grande valeur aux résultats consta-
tés à l'arrachage, résultais d'ailleurs 
conformes aux remarques faites dans 
les différentes parcelles au cours de 
la végétation de la pomme de terre. 

Voici les rendements rapportés à 
l'hectare, notés à l'arrachage en tu-
bercules tout venant : 

1° Avec. 31 kilos d'azote : 
.Excédents 

sur les 
témoins 

' kilos M! s 
Témoin (fumier -f sco-

ries 700 k. -f- chlorure 
200 k.) 25.710 

Témoin + Nitrate de 
soude (200 k.) à la 
levée 28.630 2.920 

Témoin + Nitrate de 
chaux (240 k.) à la 
levée ..*... 23.270 2.500 
2° Avec 62 kiïcs d'azote : 

Témoin + Nitrate de 
soude (400 k.) à la 
levée 30.330 5.120 

Témoin + Nitrate do 
chaux (480 k.) à la 
levée .' 30.180 4.470 

Témoin + Nitrate de 
chaux (480 k.), 1/2 
à la plantation, 1/2 
à la levée 30.120 4.410 

Témoin + Ammoniire 
(200 k.) à la plan-
tation 30.420 4.710 

Témoin+Sulfate d'am-
moniaque (310 k.) à 
la plantation 29.290 3.580 

Ces chiffres font nettement ressor-
tir .l'heureuse influence des engrais 
azotés en complément de la fumure 
de base (fumiér de ferme, scories de 
déphosphoration et chlorure de jo-

tassium). Les excédents sont de 2.5S0 
et 2.920 kilos de tubercules à l'hec-
tare lorsqu'ils apportent 31 kilos 
d'azoie nitrique et lorsqu'ils en appor-
tent le double, l'augmentation de 
récolte s'élève à 4.470 kilos avec le 
nitrate de chaux et ù 5.120 kilos avec 
le nitrate de soude. 

Entre le nitrate de chaux à forte 
dose épandu en une seule fois à la 
plantation, ou en deux fois, moitié 
à la plantation et moitié à la levée, 
nous n'avons trouvé qu'une diffé-
rence insignifiante de 60 kilos de tu-
bercules à l'hectare ; mais n'oublions 
pas que les pluies ont été peu abon-
dantes entre la mise en terre de la 
semence et la levée, aussi convient-il 
de répéter cet essai pendant plusieurs 
années avant d'en déduire des don-
nées d'utilité pratique. 

L'examen de ces chiffres fait aussi 
apparaître une légère supériorité en 
faveur du nitrate de soude sur le 
nitrate de chaux. 

Avec l'ammonitre et le sulfate 
d'ammoniaque, les excédents sont 
respectivement de 4.710 et de 3.5S0 
kilos de tubercules à l'hectare. 
Apporté en une seule fois au moment 
de la plantation, l'ammonitre nous 
parait être un engrais azoté des 
mieux appropriés à la pomme de 
terre. • ; 

Si nous déterminons quelle a été 
l'augmentation de production par 
kilogramme -d'azote, nous trouvons 
qu'elle est de 94 kilos avec le nitrate 
de soude et de 82 kilos avec le ni-
trate de chaux, apportant l'un et 
l'autre 31 kilos d'azote à l'hectare. 

Avec un apport d'azoie double, soit 
62 kilos, l'augmentation de récolte 
par unité d'azote a été de : 

82 kilos avec le nitrate de soude. 
70 kilos avec l'ammonitre. 
72 kilos avec le nitrate de chaux 

à la levée. 
71 kilos avec le même engrais ré-

parti en deux fois. 
58 kilos avec le sulfate d'ammo-

niaque. 

D'où nous concluons que si c'est 
avec un complément de 31 kilos 
d'azote nitrique à l'hectare épandus 
dès la levée que l'efficacité de cet 
élément a été la plus grande, on peut 
cependant en employer beaucoup 
plus pour élever économiquement le 
rendement de la pomme de terre 
lorsqu'elle est cultivée rationnelle-
ment. En prenant pour base le prix 

j du kilogramme d'azote et la valeur 
des excédents de récolte en tuber-
cules tout venant pour une situation 
déterminée, il sera facile de se rendre 
compte au'il en est bien ainsi. 

P. LAVALLÊE, 

Ingénieur agronome, 
Directeur de la Ferme Expérimentale 

tfAvrilié {Maine-et-Loire). 
(A suiure.) 

X-COURANT 
Nous cotons les prix suivants sans 

engagement et sauf variation. 

Alimentation 
du Bétail 

Brisures de Riz 05 »» 
Farine de Manioc 88 »» 
Riz Saigon n° 1, par 100 kilos. 76 »» 
Issues de riz 54 »» 
Remoulage de fèves (sacs 

75 kilos) Manq. 
Les il)U tû:os logés sur wagofis 

Chantenay 
« LE TITAN « 80 s» 

Farine alimentaire pour porcs et bo-
vins. 

Les 100 kilos logés, sui wagon Chan-
I enay. 

Farine « La Reine » au cours 
Farine Arachide « Armor ». 85 »» 
Mais pour volailles (quantité impor-

tante, nous consulter) 83 »» 
Les iuu kilos logea sut wagon Nantes 
Tourteau amélioré Chapdeline 93 »» 
Farine lactée T. T 197 »» 
Riz Paddy (non décortiqué, 

pour chevaux et volailles). 66 »» 

Produits ues Etablissements 
Arsène fcsertin 

AL1MRN 1 ATiON G EN EHALE 
Piovendc « Sneraff » N" 1... 72 »» 

— « i»u:r»ft » N' 2... 69 »» 

ALIMENTATION DES CHEVAUX 
Aliment complet N" 1, 40 % 

avoine, 35 % mélasse 92 »» 
Aliment * Le Picotin », pour 

chevaux de campagne (suc-
cédanés, avoine, tourteaux) 94 »» 

ALIMENTA I ION DES OKCS 
Optima pour engraissement 

des porcs 89 »» 
Opiinuttu pour porcelets et 

truies 112 »» 
Les 100 kilos logés sur wagon Nantes 

Saint-Joseph ou pris' à l'usine, 
- ALIMENTATION DES BŒUFS 

VACHES ET VEAUX 
Optima lait vert nus 
Uptima lait verï loges 

N° 2 pour sujets en crois-
sance 140 »» 

N° 2 bis, pour poussins.... 160 »» 
N° 2 ter, pour poussins 145 »» 
N" 3, pour poules en mue. 145 »» 
les 100 kilos nus départ Nantes 

Coquilles d'huitres 65 »» 
les 100 kilos logés. 

Boulettes « LAPOX » , 110 »» 
les 100 kilos nus. 

Farine de poisson ,. 195 »» 
les 100 kilos logés. 

Farine de viande 195 »:> 
les 100 kilos logés. 

Ohayx agricole 
Chaux roches. 
Chaux blutée (sacs toile).. 
Chaux biutée (sacs papier) 

ie!ques testes recettes 
bien consommer la amw 

Recommandation générale.— Coin, 
mencer par mettre la morue à des-
saler pendant 18 à 24 heures. Do 
préférence, changer l'eau deux fois. 
Pour la cuisson, mettre la morue 
sur le feu, la couvrir d'eau, ajouter 
quelques grains de poivre, mettre 
une feuille de laurier, un oignon 
piqué de un ou deux girofles, un 

95 »» peu de citron et laisser cuire ; écar-
90 »» ter du feu quand l'eau commence à 

110 »» frémir et maintenir ainsi 1.0 ù 1 5 mi-
les 1.000 kilos, départ Chaudefonds. mîtes avant d'accommoder. . T< iniais 

. « ! faire bouillir la morue, car elle oerd 

Hyîies Comestibles 
Etabttsistsftientà H. de la Tu'iiaye 

HUILE D'OLIVE 
Par estagnon de 5 litres 47 50 

(loges franco gare). 
Par estagnon de 10 litres... 91 »» 

(logés franco gare). 

HUILE « LA DELICATE * 
5 litres, La Délicate, logés franco 

gare, 31 fr. 
10 litres, La Délicate, logés franco 

gare, 58 fr, 50. 
5 litres, La Uelicale, logés départ 

Nantes, 25 fr. 25. 
10 litres, La Délicate, logés départ 

Nantes, 49 fr. 50. 
28 litres, La Délicate, nus départ 

Nantes. 102 fr. 

| ainsi toute saveur. 

iaïs de semence 

79 s» 
84 »» 

102 »» 

Foires et marchés de la Semaine 
Mardi 4 avril. — Le Bignon, Riaillé. 
Mercredi 5. — Machecoul, Château-

briant, Le Pellerin, Saint-Lyphard. 
Jeudi 6. — Ancenis. 
Vendredi 7. — Nort. 
Samedi 8. — Frossay, Pont-d'Armes. 

Optima lait rouge logés 
Uptima pour engraissement 

des bœufs logés 93 »» 
Optima veaux élevage rouge. 102 »» 

Les. 100 kilos loges. 
Optima veaux élevage veri... .84 »» 

Les 100 kilos logés. 
Optimina farine lactée pour 

veaux, par sacs de 5 kilus. 14 *> 
Quantité importante, nous consulter. 

Provencseine 
Pour l'élevage des porcelets ei 

engraissement des porcs, 14 fr. ia 
boîte, pris au Syndicat. 

Aliments pour VoSaiiies 
ei Lapins 

Farine de poisson 165 »» 
Granulé condensé 115 »» 
Grande Pondeuse 130 » 
Farine de viande alimentaire 165 »» 
Farine d'os alimentaire........ 87 ».» 
Coquilles huîtres broyées... 55 »» 

Les 1U0 kilos logés sur wagon Vertoa. 

Aliments mélasses 
Mélasse Say 78 »» 
Son mélassé Say 86 »» 
faille mélassée Say, 50 72 »» 

Les 100 kilos logis sur w.-gon Paris 
Gobclins et Pont-d'Ardres, 

Aviculture de l'Ouest 
Boulettes « OVOX » n° 1 pour 

pondeuses 130 »» 

Bulgarie Blanc 
— Roux 

Plata 
Lauraguais.... 
iiulîec 
iilanc des Landes 
Roux des Landes 

Ces prix s'entendent par wagon 
complet, marchandise logée et dé-
part. 

Pour quantités de détail. nousjf|je;s 
consulter. 

87 fr. 

» 
» 

» 

89 
88 

101 
105 
111 
114 

Morue à la Persillade. — Faire 
blanchir la morue. La dresser sur 
un plat avec des pommes de terre 
bouillies. L'arroser de beurre frais 
avec du sel, du poivre, un jus de 
citron et du persil haché. On peut 

| également remplacer le beurre frais 
par le beurre noir. 

Morue à la Crème. — Coupez votre 
.morue en carrés, la cuire, l'éplucSer 
et la mettre dans la saut » ^us; 
fondre 125 grammes de ollm oans 
une casserole, ajouter 35 gr. de fa-
rine, cuire Ce roux sans le colorer, 
mouiller avec du lait jusqu'à consis-
tance convenable : environ un demi-
litre. Faire bouillir 10 minutes, re-
tirer du feu, ajouter un décilitre de 
crème, mettre alors la morue et 
servir. 

Morue à la Cardinale, r— Préparer 
une purée de tomate, à laquelle on 
ajoutera du persil haché et une 
pointe d'ail. Lorsque cette purée est 
froide, incorporer un jaune d'œuf 
et deux œufs entiers. Ajouter à co 
méiange îa morue blanchie et effeuil-
lée. Faire cuire le tout au bain-marie 
après l'avoir versé dans un moule 
beurré. Démouier et servir avec une 
sauce crème. 

Morue à PAis 

lit S YltlCt les 
120 »» Soufre subhmé 

(par 50 kilos, augmenta-
tion 3 fr. aux 100 kilos). 

Bouillie Azur 175 »» 
Bouillie Barousse 60" : 

logée en sacs de 50 k. 175 »» les 100 k. 
— — 10 k. 178 »» — 

en caisse de 12 boites 
de 2 kilos 200 »> — 

SULFATE DE CUIVRE... au cours 

Savons 
Savon, marque G.H.B., nlanc 

extra, 72 % d'huile, garanti 
pur 215 »» 
Ces prix s'entendent aux 100 Kilus 

par caisse de 50 kilos, en barres ou 
■n morceaux de 500 grammes. 
Savon Croix d'Or extra pur, 

72 7o huile 250 »» 
Les 100 k. départ Nantes, 

AVîS AUX PARENTS 
Vos enfants auront TJN EMPLOI EiV 

QUELQUES MOIS s'ils suiveu' les Cours 
pratiques Commerciaux de l'Ecole Plgicr, 
6, rue Crébilion, à • Nantes. Cours le 
jour, le soir, et par correspondance, 

M 

19 de ce mois (25 m/m d'eau) en 
rafraîchissant le sol et l'atmosphère 
ranimèrent la végétation. 

A noter une légère attaque du 
phytophtora infestaus au début du 
mois d'août, "à la suite de quelques 
pluies orageuses, mais la sécheresse 
qui caractérisa ce mois, l'enraya ra-
pidement. 

Les façons d'entretien ont consisté 
en un hersage léger peu de temps 
avant la levée, en un premier binage 
à la houe mécanique entre les lignes 
le 30 mai, suivi d'un second le 12 juin. 
Entre ces deux binages, on en opéra 
un à la houe à main sur les lignes 
puis on procéda au buttage, après 

M. J<:seph AlLau, au Bois Riant, Mé- |parriVcc d'une petite pluie, le 2 juil 
saugei 

Ji. Julien BizeuJ, tes Domaines, Notre-
Damc-des-,Jandes. 

M. J.-B. DeJ.ee, au bourg de aamt-LCgcr-
lcs-V ignés. 
Tons guéris eu quelques mois, sans 

gène, sans"opération, sans arrêt de tra-
vail. 

Devant de tels résultats,, toute per-
sonne soucieuse de sa santé . et de ses 
intérêts, comprei.dra qu'elle doit s'adres-
ser à un spécialiste de sa région. 

Seul M. LEROY, ayant son cabinet à 
Nantes, peut, par sa présence constan-
te, suivre constamment sa clientèle de 
prés. 

Faites donc appel anx conseils éclairés 
de notre renommé praticien NANTAIS 
<;ui vous recevra gratuitement tous les 
mois à : 
NANTES, tous !c,^ samedis, de 9 h, à 

4 h., en son cabinet 0, rue du Petit-
Bacchus (près la place du Bwuffay). 

Nczay, lundi 3, Hôtel du Pélican. 
Blain, mardi 4, Hôt. du Vieux-Chêne. 
Chàteaubriant, ruerc. 5, Hôt. de la Gare. 
Ancenis, jeudi 6, Hôt. des Voyageurs. 
Nort, vendredi 7, Hôtel Bretagne. 
Poiîtchâteau, lundi 10, Hôt. Bouterny. 
Faimbœuf, mardi 11, Hôt. Saint-Julien. 
Vernie, jeudi 13, Hôt. Continental, 

LEP.OY, spécialiâ'O herniaire, 6, ruo 
du Petit-Baechus (près la place du Bouf-
fay), Nantes. 

Madame LEROY reçoit les darnes. 

sPulwerasa 
et Soytreyses à dos. 

PULVERISATEURS EN CUIVRE; 
PLOMBÉ, pour l'acide sulftiriaue. 
contenance 15 litres : 
« Soleil », pompe à disque. Lance 

simple : 168 fr.— Lance double : 
178 fr. — Lance triple : 183 Ir. 

« Supérior », pompe à piston démon-
table. Lance simple : 173 fr. — 
Lance double : 183 fr. Lance 
triple : 190- f r. 
Lance latérale 3 jets, porte-lance, 

ceinture caoutchouc ; 92 fr. 

euvoir - LE I0DEIIE 

let, la sécheresse n'ayant pas permis 
de l'opérer plus tôt 

La maturité eut lieu normalement 
à la fin de septembre. 

L'arrachage, exécuté à la houe à 
main, fut opéré du 3 au 7 octobre. 

1" PARTIE DU CHAMP 
D'EXPÉRIENCES 

A. —- Essais avec engrais azotés 
à doses croissantes 

Dans la bande de terre destinée 
aux recherches avec engrais azotés, 
nous avons complété la fumure orga-
nique par 700 kilos de scories de 
déphosphoration et 200 kilos de 
chlorure de potassium, à l'hectare, 
enterrés eu mélange par le labour 
d'hiver. 

Les engrais azotés mis en compa-
raison furent : nitrate de soude, ni-
trate de chaux, ammonitre et sulfate 
d'ammoniaque. 

Nos essais antérieurs ayant pleine-
ment démontré l'influence heureuse 
de l'azote minéral à la dose de 31 ki-
los à l'hectare sur le rendement de 
la pomme de terre, nous avons celte 
année recherché si ou pouvait RCO. 

PULVERISATEURS POUR VIGNES 
en cuivre rouge, 15 litres. 
« Soleil », pompe à disque... 149 ir. 
« Supérior », pompe à piston 

démontable • 154 »» 
« Vega » à pression préalable 

remplissage par pompe 
centrale, sans perte de 
pression ; 

Avec lance ordinaire* 280 fr. 
Avec lance interrupteur, 

deux directions 290 »» 
Prix nets et franco de port toutes 

gares. 
Pulvérisateurs en laiton spécial, pour 

l'emploi des sulfures de calcium 
et bouillies suïfocalciques ; Nous 
consulter. 

. * # 

SOUFREUSES : 
« Solfatare » double effet, à 

hélice 129 fr. 
« Mistral » double effet, ù 

brosse 129 s* 
Petite jaune, simple effet, à 

brosse 102 »» 
Ces prix s'entendent nets et franco 

gares de nos adhérents, 

Série courante, demi-routl. , avec 
pieds, hauteur 0 m. 65. 

PIUX -
Longueur Contenance Peints Galvanisés 

lm50 150 lit. 210 fr. 270 fr. 
2M 200 245 -, 315 — 

2RJ50 250 -1 285 -, 365 -

3°> 300 —J 320 -, 415 — 
4m 400 >-i 485 -, 595 — 

5" 500 -, 560 715 — 

G" ' 600 — 655 —: 810 — 

Prix départ usine. — Remise aux 
adhérents. 

Modèles sans pied, séries larges, 
séries trapézoïdales : nous consulter. 

Echelles 
Modèles simples, doubles, à cou-

lisses et tous modèles, construction 
irréprochable. Nous consulter à 
Nantes. 

gëuartdeHes 
En tôle d'acier 

de i> ne 
craignant ni 

chocs ni coups 
de feu. Chauffe 
pius vite que les 
buanderies en; 

fonte et brûle 
tot.s combusti-
bles. Elles peu- -«*' 

vent aussi servir pour la préparation 
de la nourriture des animaux. Cha-
que buanderie est livrée avec tuyaux. 

Prix 
avec cliuiwliere 

et couvercle 
galvanise 

275 f r. 
305 »» 
330 »» 
355 »» 
410 »» 
460 >:» 
•505 »» 
550 »» 
580 »» 

»aseuies îcimases 

. — Prendre des 
I meus de morue dessalée. Garnir 
l'intérieur de ces filets de la farce 
suivante : oignons en tranches, to-
mates, persil, ail, câpre, un anchois, 
le tout haché. Ficeler les filels et 
les faire cuire au four en les arro-
sant d'huile d'olive. Retirer les filets 
et délayer dans le jus deux cuille-
rées de sauce tomate. 

Brandade de Morne. — Faire cuire 
à l'eau 1 kilo 500 de morue, la cou-
per en gros carrés. Chauffer dans 
une casserole 2 décilitres % d'huile 
en y joignant une gousse d'ail écra-
sée, travailler vigoureusement sur 
feu jusqu'à ce que vous obteniez une 
pâte line. Retirer la casserole sur le 
côté. du, fourneau et faire absorber 
à la pâte 6 décilitres d'huile ajoutée 
en petits filets, sans cesser de re-
muer fortement avec la cuiller de . 
bois. De temps à autre, rompre le 
corps de ia pâle avec deux eu trois 
cuillerées de lait bouillant et ce 
jusqu'à concurrence de deux déci-
litres et demi. Lorsque la brandade 
est terminée, elle doit avoir ia con-
.sistanoe d'une purée de pommes do 
terre et être crémeuse. 

Soufflé de. Morue. — Piler fine-
ment 250 grammes de morue fraîche-
ment cuite et effeuillée et ajouter 
petit à petit quatre cuillerées de 
béchamel très épaisse. (On peut éga-
lement employer un reste de bran-
dade à laquelle on ajoute la bécha-
mel.) 

Meilrc la pâte dans une casserole, 
la chauffer, y mélanger six jaunes 
d'œufs, puis huit blancs montés en 
neige très ferme. Mettre dans un 
plat allant au four douze à quinze 
minutes, 

Prli 
Contcn. peintes 

1 50 lit. 245 fr. 
') DO — 275 »» 
3 70 — 295 »» 
4 B0 — 315 »» 
5 100 — 365 »» 
6 125 — 410 »s 
7 150 — 450 »» 
8 175 — 485 »» 
9 200 — 515 >» 

lionne construction courante. Mar-
que répulée 

Modèles extra. Renforcé, en chêne 
verni seulement, majoration de 20 fr. 

Plus value pour crochet de sûreté : 
18 fr. — Taxt de vérifiealion pre-
mière : 0 fr. 75. — Prix départ usine. 
Remise aux adhérents. 

, COFFRES- ir©RTS83 

Si flis Bretagne ! 
SANTES C 5 ! SU g i; o franco. 

iseyles Toutes contenances supérieures sur 
demande. 

Ces prix s'entendent départ usine.] Equipées avec nouveau fléau tire-
Remise à nos adhérents. 

«menl modèles 
diPhêr>erîfj 

Pour vos 
HANGARS, GRILLES, 
CLOTURES, 

CLAVIERS, etc. 

consultez-nous 
au Syndicat. 

veté. Bonne construction courante, 

Forces Peinte Chcue verul 

,,,, 220 fr. . 230 fr. 
 240 fr. 250 ir. 

280 fr. 
500 — 350 fr. 370 fr. 
Taxe de vérification première : 

12 fr. 25 ou 17 fr. 15; 
Prix départ usine. Remise aux 

adhérents. 
Bascules farhiières. Bascules pèse-

fûts et bascules pèse-bétail i Nous 
consulter. 

FAUCHEUSES 
« Je suis satisfait de la faucheuse 

que vous m'avez vendue, comme so-
lidité et comme roulement. » 

II. LUCAS, 
Les Landes, Bougucnais. 

RATEAUX 
% Nous sommes très satisfait du 

râteau que vous nous avez vendu en 
1931, car nous le trouvons bien COUH 

mode et facile pour notre travail. 
Nous vous remercions. » 

BERNARD Jean, 
au Pas-,)ahan, Couërcn. 

* * 
« Je suis très satisfait du râteau 

que vous m'avez fourni, il marche 
très bien et il m'est revenu bien 
moins cher. » 

TESSIER Louis, 
La Pommeraie, Montberf. 

FAMEUSES 
* Vous me demandez des rensei-

gnements sur la faneuse que vous 
m'avez vendu en 1930. Je ne vois pas 
de reproches à vous faire sur cette 
machine. J'ai été entièrement satis-
fait de son travail et j'ai trouvé son 
fonctionnement parfait. Je vous au-
torise à vous servir de ma lettre 
comme références. » 

MELLERIN Jean, 
h Taubry, EscoublaCi 



| La Vie Syndicale j 
St-¥mcerat-des-Landes 

Voici la composition du bureau de, 
notre nouvelle SECTION AGRICOLE 
communale de Saint - Vincent - des -
Landes, créée dimanche dernier, 
26 mars, à l'issue d'une réunion : 

Président : M, Pierre Morel. 
Vice-Présidents : MM. Pierre Gui-

nel et Pierre Gonnel. 
Secrétaires-Trésoriers : MM. Al-

phonse Biais et Stanislas Roiné, au 
bourg de Saint-Vincent. 

Administrateurs : MM. Jean Morel, 
Pierre Renaud, Jean Bourdeau, Emile 
Roiné, Julien Ventroux, Jean Lecrac, 
Francis Bouchet, Jean Mérel, Victor 
Guinel, Pierre Lecoq, Jean Grimaud 
et Piem Taupin. 

Toutes nos félicitations aux mem-
bres de celte nouvelle Section Agri-
cole et aux cultivateurs de Saint-
Vincent-des-Landes, qui ont si bien 
compris la nécessité d'être unis et 
groupés, pour la défense de leurs 
intérêts professionnels. 

Syndicat Agricole 
de St=É¥iarS'»la»Ja!lie 
Les agricxdteurs qui désirent pro-

fiter des avantages accordés par le 
Gouvernement aux producteurs de 
blé qui veulent conserver du blé 
jusqu'au mois de septembre, pour-
ront se faire inscrire jusqu'au lundi 
4 avril inclus, chez M, Blanchard, 
gérant du Syndicat. 

Le blé ainsi conservé peut leur 
être payé au minimum 118 francs 
net, sur lesquels il est possible de 
leur accorder une avance immédiate 
de 100 francs. Le bureau fournira 
dimanche prochain, de 8 heures à 
11 heures (heure légale), chez M. 
Blanchard, au café de la Place, tous 
les renseignements qui lui seront 
demandés à ce sujet. 

Le Président : Y. LE GOUAIS. 

sociation Nationale 
or la Propagande 
du Bon Cidre 

12, rue de Milan, Paris 

Su Lundi 27 iVlars 1933 

•3 ta COURS OFFICIELS PRIX APPROXIMATIFS 
ANIMAUX a 

V ê du kilo, viande nette du kilo, poids vit 

JL U > 1" quai. t' quai. 3* quai. extra 1" quai. 2" quai. 3' quai. ejtra 

3.077 3.000 7 60 5 60 4 40 8 60 4 55 3 08 2 30 5 30 
acnés. 1.539 1.500 7 60 5 20 4 Ï 9 20 4 55 2 80 2 » 5 88 

Taureaux... 531 541, 5 50 4 70 4 40 6 » 3 30 2 58 2 20 3 85 
Veaux 2.109 2.000 12 50 10 30 7 60 13 70 7 50 5 87 4 18 8 22 
Moutons.... 12.878 12.700 16 70 12 40 9 80 18 » 8 35 5 82 4 30 9 • 

2.043 2.043 10 70 10 14 7 56 Il 14 7 50 7 10 5 30 7 80 

Du Jeudi 30 fêlars 19 33 

1.047 1.000 7 60 5 70 4 50 8 60 4 55 3 13 2 25 5 30 
524 500 7 60 5 30 4 10 9 20 4 55 2 90 2 15 5 88 

Taureaux... 268 260 5 60 4 65 4 45 6 05 3 35 2 65 2 2t> 3 78 
1.288 1.200 12 50 10 20 7 50 13 80 7 50 5 80 4 12 8 28 

Moutons.... 6.879 6.700 16 50 12 10 9 50 17 80 8 25 5 68 4 18 8 90 
2.008 2.008 10 70 10 14 7 56 Il 14 7 50 7 10 5 30 7 80 

Marché du Lundi. 
GROS : 5.147. — Maine-et-Loire, 205; 

Sartlie, 95; Mayenne, 90; Loirc-Inflé-
rieure, 145; Indre-et-Loire, 115; Deux-
Sèvres, 300; Vienne, 630; Vendée, 375. 

VEAUX : 2.109. — Maine-et-Loire, 
125; Sarthc, 750; Loire-Inférieure, 50; 
Indre-et-Loire, 30; Vienne, 40. 

Arrivages par Dêpartamesifs 
MOUTONS : 13.178. — Vienne, 50; 

étrangers, 943. 
PORCS : 2.043. — Maine-et-Loire, 

240; Sarthc, 175; Loire-Inférieure, 320; 
Indre-et-Loire, 125; Peux-Sèvres, 85; 
Vendée, 130. 

Constituée sous le patronage au 
Syndicat général des Cidres et Fruits 
à cidre, de l'Association Française 
Pomologique, de la Confédération 
Générale des Producteurs de Fruits 
à cidre, et du Comité National du 
Cidre, l'A. B. C, désireuse de pro-
voquer îa vente du bon cidre et par 
suite sa fabrication, impose le règle-
ment suivant aux Concours qui se 
font sous son patronage : 

« Le bon cidre est un cidre natu-
rel conforme à la loi, mais renfer-
mant au minimum 5 % d'alcool 
total, au maximum 1 gr. 5 d'acide 
acétique et possédant un ensemble 
de propriétés qui en assurent la 
qualité. Le boit cidre doit être franc 
de goût, bouqueté, d'une belle cou-
leur stable, d'une limpidité aussi 
parfaite que possible et doit pou-
voir être transporté sans perdre ses 
qualités. » 

Les concurrents s'engagent sur 
l'honneur à n'exposer que des cidres-
naturels, c'est-à-dire exempts de 
toute substance étrangère à îa fabri-
cation légale des cidres. 

En cas de fraude, l'exposant sera 
disqualifié et exclu de toute autre 
exposition. 

Les cidres sont répartis en trois 
catégories : 

1° Agriculteurs. 
2° Industriels et Commerçants. 
3° Hôtels, Cafés, Débits d*e bois-

Sous. 
Pour les deux premières catégo-

ries^: mïf ' yivmt^mnm.)» 
Pour participer au concours des 

Cidres en fûts, il faut être vendeur 
d'au moins quatre barriques de 
225 litres. 

Il devra être remis une bonbonne 
de 5 à 10 litres ou un Dctit fût poul-
ie jury. 

Service réservé à nos Adhérents 
Ecrire ou s'adresser au Syndicat, 

2, rue. Scïibe, Nantes 
Tarif : 5 francs par annonce et 

pour une seule insertion. 

OFFRES 
87. — Vignobles et pépinières des 

meilleures variétés d'hybrides sélec-
tionnés : Coudère 13 ; Seibel Rouge 
4043, 5437, 5455, 5487, 6905, 7053, 
8745, 8748, 8916. Prix spécieux par 
grosse quantité. Authenticité garantie, 
i adresser à Auguste Terrien, viti-
culteur à la Blanchetière, La Cha-
pelie-Basse-Mer, 

216. — A vendre, beaux plants 
d'asperges « Grosse hâtive d'Argen-
teuil », plant sélectionné extra. 
S'adresser M. Robert-Morice, à Sainte-
Luce (L.-L). 

49. — A affermer pour le 23 avril 
1934 : V Une ferme de 16 hectares, 
située commune de La Planche ; 
2" Une ferme de 28 hectares, située 
commune de Vieilievigne. S'adresser 
à M. Boussennière, expert à La 
Planche. 

50. — 1" A louer pour la Toussaint 
1933, à proximité de Nantes, petite 
ferme de 5 hectares environ, terres, 
prés, vignes, beaux logements. 2° A 
vendre, 10 barriques de gros-plant, 
lr° qualité, récolte 1932. S'adresser 
au Syndicat. 

55. — A vendre : vaches fortes 
laitières pour laitiers et éleveurs, et 
génisses, saillies et non saillies, de 
race Normande garantie pure. Sé-
rieuses références. A. Lcïréauilîy, 
éleveur, Subligny (Manche). 

59. — A vendre, jument Perche-
ronne, 6 ans, 1 m. 64, apte à tous 
travaux. S'adresser à M. Pierre Bou-
ron, « Les Ardoises », La Chapelle-
lleulin (Loire-Inf.). 

60. — A vendre, 4 barriques 
d'excellent gros-plant, 10 barriques 
de bon vin rouge. Prix modéré. 
S'adresser au Syndicat. 

61. — A vendre : Torpédo Renault, 
10 CH., première main. Très bon 
état, ayant peu roulé ; bas prix. 
S'adresser, à M. JJrouard, avenue des 
Pétrels, La Baule. 

62. — A vendre, bonne jument per-
cheronne, de labours, 9 ans, belle et 
grosse. Très douce. S'adresser au 
Syndicat. 

63. — A louer pour le 21 septembre 
prochain, une ferme de 40 hectares, 
située à proximité du bourg d'Her-
bignac. S'adresser à M. Gérard, 3, 
quai Henri-Chevreau, Saint-Nazaire, 
ou à M. Leclair, agent d'affaires, La 
Roche-Bernard (Morbihan). 

CE BOUT 

les Ouvriers Français 

qui consomment votre glê, 
qui achètent ta viande de vos 
animaux, qui boivent votre vin. 

Sorsque tes Usines fran-
çaises seront fermées ou mar-
cheront au raienti, que les 
ouvriers chômeront 

qui est-ce qui aeoeîe 
vos produits ? 

Ses Ouvriers jfméricains ? 
yous savez bien que non. 
Ses français sont vos men-

teurs c/ienis, sinon les seuls. 

Soyez 
jnts des Français 

j7chetez vos machines chez 
nous faites travailler tes 
Ouvriers français,, 

pour qu'ils puissent 

acheter vos produits 

Pommes de terre 
de semence 

ssais a engrais azotes 
I 

PRIX SAUF VARIATIONS 

les 100 lui. logés 
Royale Jaune.. 75 »» 
Royale Kidncy..., -, 55 »» 
Eesterlingen « ,65 »»' 
Idéale 65 » » 
Early Rose 67 »» 
Dekke Muizen 65 i>« 
Hollande Jaune.. 65 »»' 
Flucke Saint-Maio ,< 57 » »; 
Belle de Juillet 65 » »! 
Ronde Jaune .< 47 » »| 
Abondco de Montvi'liers» 63 »»! 
Fin de Siècle 5/ »»! 
Saucisse de Bretagne...] 59 » »! 
Bleue Précoce.......,,.) 53 »»] 
industrie ..: 51 » »; 
Chardon « 49 ouf 
Institut de Beauvais... .1 51 »»| 
Géante Sans Pareille...i 51 »»; 

Autres variétés nous consulter. 
Les prix ci-dessus s'entendent aux 

100 kilos logés départ Bretagne. 

Nous pouvons fournir, d'autre part, 
de la Ferme Expérimentale d'Avrillé 
(M.-et-L.), la variété : Institut de Beau-
vais, variété saine, de gros rapport, au 
prix de 65 francs les 100 kilos logés, 
en tubercules triés, ou à 75 francs les 
100 kilos en tubercules calibrés, départ 

J Maine-et-Loire, S'adresser au Syndicat 

Nous avons poursuivi, en 1932, 
nos essais comparatifs d'engrais azo-
tés dans les terres du Domaine dé-
partemental du Plessis-Grimaud, à 
l'Orphelinat Leray, en Saint-Viaud. 

Les conditions climatériques va-
rient chaque année et influent sur 
l'utilisation des divers engrais par 
les plantes en modifiant la vie du 
soL {f'.n 

1" Essais sur Blé 

Nature du terrain. — Limon des 
plateaux. Sol argileux, décalcifié et 
acide (P. H. : 6), riche en potasse 
assimilable. 

Fumure de. base. —- Le champ, 
précédemment cultivé en betteraves, 
avait reçu 30.000 kilos de fumier à 
l'hectare. Aucun apport de chaux 
depuis de longues années. A l'au-
tomne, 600 kilos de scories à 18 %, 
uniformément répandus. 

Les engrais azotés, mis en compa-
raison, ont été épandus, les uns à 
l'automne, les autres à dates éche-
lonnées, sur la base de 300 kilos de 
nitrate de soude à l'hectare 

Observations cnlturales. — Les 
semailles ont eu lieu le 26 octobre, 
dans de bonnes conditions. La levée 
fut normale. Au printemps, le froid 
et l'humidité retardèrent la végéta-
tion. Puis la température s'adoucit 
en juin et juillet et l'épiaisori se 
passe normalement. La, réecite eut 
lieu le 22 juillet. 

Rendements en grains 
Rendomenis Indices do 
en qnintauï compa-
rai- hectare raison 

Témoin sans azote... 28 100 
Parcelle 

avec sulfate d'ammo-
niaque 24 85 

avec nitrate de sou-
de (1/3 à l'autom-
ne, 1/3 en février, 
1/3 en mars) 31 110 

avec nitrate de chaux 
(1/3 à l'automne, 
1/3 en février, 1/3 
en mars) 31 110 

avec cyanamide de 
calcium 31 110 

Conclusions. — Cette expérience 
montre que la nitrification a été 
très mauvaise dans ce terrain com-
pact et décalcifié, maintenu froid et 
humide pendant la majeure partie 
de la végétation. 

L'effet de la cyanamide, presque 
toujours bon dans ces sols acides 
est évidemment dû à l'apport de 
chaux de cet engrais qui facilite la 
nitrification. 

2° Essais sur Pommes de terre 
Fumure de base. — 30.000 kilos 

de fumier de ferme par hectare, 
600 kilos de scories à l'hectare ; pas 
d'engrais potassique. 

Engrais azotés à dose égale d'azote, 
sur la base de 300 kilos de nitrate 
de soude par hectare. 

Observations cullurales. — La 
plantation eut lieu à la fin de mars. 
La végétation s'est maintenue très 
belle jusqu'aux chaleurs du mois 
d'août. L'arrachage eut lieu fin sep-
tembre. Un traitement fut donné 
contre le mildiou avec succès. 

8° Essais sur Betteraves 

Fumure de base. — 30.000 kilos 
de fumier à l'hectare, 600 kilos de 
scories à 18 Pas d'engrais potas-
sique. 

Les engrais azotés mis en compa-
raison ont été incorporés au sol à 
dose égale d'azote, sur la base de 
300 kilos de nitrate de soude à 
l'hectare. 

Observations cullurales. — Les 
betteraves ont été plantées à la lin 
du mois de juin ; la reprise fut 
excellente grâce à l'humidité du 
mois de juillet. Au mois d'août, arrêt 
de la végétation par suite de la 
sécheresse ; en septembre les bette-
raves repartirent vigoureusement, et 
à l'arrachage, au début de novembre, 
les racines présentaient un bon dé-
veloppement: 

Résultats 
Rendements Iediees do 
en quintaux compa-
par hectare raison 

Témoin 
Parcelle 

avec nitrate de sou-
de 

avec nitrate de chaux 
avec sulfate d'ammo-

niaque 
avec cyanamide 

Conclusions. — Dans cette terre 
décalcifiée et acide, ce sont les 
engrais apporteurs de chaux, le ni-
trate de chaux et la cyanamide, qui 
ont donné les meilleurs rendements. 

P. ANDOUARD, 
Directeur de la Station Agronomique. 

COUTANSAIS, 
Directeur de l'Orphelinat 

Agricole Le rat;. 

Chemin i% Fer lie Paris à Orléans 

470 100 

107 
553 117 

485 103 
537 114 

ne, Yonne, Loiret, Saint-Omer, 35 "s 
Meaux, 50 ; Lue, 28. 

NAVETS. — Marché très calme, maïs 
cours fermement tenus entre 30 et 
40 fr. départ, marchandise logée. 

OIGNONS'. — La demande est trêa 
réduite. On cote aux 100 kilos départ, 
marchandise logée : Poitou, 130 nomi-
nal ; Mazé, La Fère ou Verberie, 150. 

Résultats 
Rendements Indices do 
tn quintaux 
par hectare 

compa-
raison 

FÊTES DE PAQUES 1933 
Relations rapides de Paris 
avec la Bretagne du Sud, 

en toutes classes. 
Pendant la période de départ pour 

les Fêtes de Pâques (du vendredi 7 au 
samedi 15 avril), le train rapide toutes 
classes sur Le Croisic et la Bretagne 
part de Paris-Quai d'Orsay à 12 h. 35 
au lieu de 12 heures, sans aucun chan-
gement dans l'horaire à partir de 
Saint-Picrre-des-Corps. 

FÊTES DE PAQUES 1933 
Relations rapides de Paris 
avec la Bretagne du Sud. 

en lre et 2" classes. 
Pendant la période de départ pour 

les Fêtes de Pâques (du vendredi 7 au-
samedi 15 avril) les voyageurs de 1" 
et 2° classes quittant Paris le matin 
pour la direction du Croisic et de la 
Bretagne partent de Paris-Quai d'Orsay 
à 9 h. 45 au lieu de 9 b. 08, et arrivent 
à La Baule-Escoublac à 17 h. 08 au 
lien de 17 b. 53, au Croisic à 17 h. 30 
au lieu de 18 h. 20 et dans les gares 
situées au-delà de Nantes sur Quimper, 
à l'heure actuelle. 

Grains et Farines 
Voici les Cours officiel* des céréales 

et farines dans Hotre région à ce jour : 

Nantes, le 30 mars. 
Farine de froment 145 
Blé nouveau, moralement 

sans ail, base 76 kil„ l'hec-
tolitre 92 

"Blé sans ail, base 76 kilos. 94-
Avoines grises ou noires... 72 
Avoines bigarrées 67 
Sarrasin Bretagne 78 
Sarrasin Loire-Inférieure... 80 
Orge indigène 70 
Orge Maroc. 5(5 
Son bonne fabrication 46 

Ces cours s'entendent par wi.gon com-
plet, départ lieux de production. 

Cours du Bétail 
Cours du 24 mars 

Syndicat de la Boucherie de Nantes 

VEAUX : 517. — Le kilo sur pied : 
4.60 a 6.80, tous les kilos payables ; 
moyenne, 5.60. 

BŒUFS : 6. — Le demi-kilo net : 
.Devant : lre quai., 2.75 à 3.25; 2e quai., 
2.25 à 2.75; 3e quai., 1.25 à 2.25. -
Derrière : lre quai., 4.25 à 5 fr.; 
2c quai., 3.50 à 4.25; 3e quai., 3 à 3.50 

MOUTONS' : 293. — Le demi-kilo : 
lre qualité, 7 à 8 fr., 2e quai., 6 à 7 fr. 

AGNEAUX. — Sans tarit. 

SYNDICAT DE LA BOUCHERIE 
DE CAMPAGNE 

ET MARCHANDS DE VEAUX 
VEAUX : 517. — Le kilo sur pied : 

4.60 à 6.80. 
Il est à observer ijue ces prix c- enten-

dent entrée en ville frais de marché; 
perte de kilo h déduire, 0 fr. 80. 

Moyenne des veaux : 4 fr. 80. 

Fouppaqes 
On cote suivant lieux de production, 

les 1.000 kilos : 
Paille de blé en bottes 170 
Paille d'orge en bottes....'. 160 
Paille d'avoine en bottes... 165 
Foin, les 500 kilos 185 à 200 

Légumes et Primeups 
■"AiiCHE DU CHAMP DE MARS 

Nantes, le 29 mars. 
Artichauts, les 12, 15 fr. — Bette-

raves, les 12, 6 fr, -- Carottes, le kilo, 
0 fr. 60. — Céleri rave, les 6, 8 fr. — 
Céleri blanc, les 6, 6 fr. — Choux pom-
mes, les 16, 15 fr. — Choux-fleurs, 
les 11, 8 fr. — Cresson, les 12, 6 fr. — 
Chicorées, les 12, 3 fr. 50. — Ésearoles, 
les 12, 2 fr. — Epinards, le kilo, 2 fr. 
— Laitues, les 12, 8 fr. — Mâche, le 
kilo, 2 fr. — Navets, la botte, 1 fr. 50. 
— Noix, le kilo, 4 fr. — Oseille, le 
kilo, 1 fr. — Oignons, le kilo, 1 fr. 75. 
— Pommes, le kilo, 1 fr. 50 à 3 fr. 50. 
— Pissenlits, le kilo, 3 fr. — Poireaux, 
la botte, 5 fr. — Radis, les 12, 8_ fr. — 
Salsifis, le paquet, 1 fr. 75. — Scorso-
nères, le paquet, 1 fr. 75 —■ Pomiaes 
do terre, le kilo, 0 fr. 20 

MARCHÉ DES INNOCENTS 

Paris, le 29 mars. 
On cote en commerce aux 100 kilos, 

wagons départ, marchandise vrac : 
Royale d'Orléans, 16 à 17 ; Hollande 
de Bretagne, 15 ; Saucisse rouge de 
Bretagne, grosses de 18 à 20 ; du Loi-
ret, 24 (triées) ; du Poitou, 21 à 22 ; 
d'Anjou, 20 à 21 ; Beauvais Sarthe, 15 
à 16 ; Ronde Jaune de Bretagne, 13 à 
14 ; de la Sarthe, 15 à 16 ; du Loiret, 
13 ; Eerslelingen Nord et Loiret, 17 à 
17.50 ; tlosa Marne, 25 ; Ardennes, 
Meuse, 22 à 23 : Loiret, 20 à 22 ; Loir-
et-Cher, :o. 

CAROTTES. — lâa tendance s'est 
affaiblie. On cote aux 100 kilos départ, 
marchandise logée : Poitou, 40 ; Auxon-

COUPS des Vins 
Muscadet . 
Gros-plant 
Noah 
Seibel .... 

850 à 950 
400 à 480 
160 à 200 
380 à 425 

NANTES (Talensac) 
Le demi-kilo : 
Bœuf, 1.50 à 11 fr. Veau, 3 à 9 fr, 

Mouton, 5 à 9 fr. Porc, 7 à 8.75. 
Beurre, 7 à 9 fr. Œufs, la douzaine, 

o.7a a 4 fr. Lapins, 6.50 à 7 fr. Pou-
lets, 8 à 8.50. 

ANCENIS 
Poulets, la couple, gros 35 à 40 fr, 

moyens 32 à 35 fr„ petits 30 à 32 fr.t 
pigeons, la couple, 10 à 12 fr.; lapins, 
la pièce, 12 à 20 fr.; œufs, la douzaine 
3 à 3.50; beurre, le demi-kilo, 8.50 â 
9.50; Veaux, le kilo, 4.50 à 5.50; porcs, 
7 à 7.20; porcs de lait, 200 à 240 fr. 

CANDÉ, 27 mars. 
Blé, 90-92 fr.; orge, 72-85 l'r.; avoine, 

85 fr. Paille, les 1.000 kilos, 150-180 fr.> 
Loin, 300-360 fr. Beurre, la livre, 8.75 
à 9 fr.; œufs, la douzaine, 3.25; pou-
lets, la couple, 36-42 fr. ; canards, 
la couple, 30-38 fr. ; oies grasses, 
le kilo, 8.50 à 9 fr.; lapins, là pièce, 
11-14 i'r.; pigeons, la paire, 9 à 10 fr 

Pores gras, le kilo, 6.25-6.75; porcs 
maigres, la pièce, 300-400 fr.; porcil-
lons, la pièce, 200-240 IV. 

Bovins amenés, 800. Veaux amenés, 
100. Moutons amenés, 100. Chevaux 
amenés, 300. 

CHATEA UBR1ANT, 28 mars. 
Blé, 92-95 fr.; avoines grises et 

noires, 85 à 90 fr.; seigle, 75 fr.; blé 
noir, 85 à 90 fr.; orge, 90 fr.; farine, 
140 à 145 fr.; sons, 60 à 62 l'r. 

Beurre ordinaire, le kilo, en gros 
12 fr., au détail 16 à 17 fr. ; œufs, la 
douzaine, 3 à 3.75. 

Poules, la couple; 32 à 38 fr.; vieux 
ipoulets, gros 30 à 35 fr., moyens 25 
à 30 fr., petits 20 à 25 fr. (l'a livre, 
4.50 à 5 f r.) ; canards, la pièce, 14 à 
15 fr.; oies, 22 à 25 fr.; pigeons, la 
couple, 10 à 12 fr.; lapins, iO à 15 fr. 
(la livre, 2.50 à 2.75). 

Bœufs gras, le kilo, 2.75 à 3.25; 
bœufs de travail, la paire, 3.000 à 
'4.200 fr.; vaches grasses, le kilo, 2.25 
à 2.60; vaches laitières, l'unité, 1.560 
à 1.800 fr.; taureaux, le kilo, 2.75 à 
•3 fr.; veaux, le kilo, 5 à 5.50; génisses, 
l'unité, 900 à 1.200 fr. (le kilo, 2.75 à 
3.25); moutons et agneaux, 4.80 à 5.25; 
porcs de lait, l'unité, 200 à 260 fr.; 
porcs maigres, le kilo, 7 à 8 fr.; porcs 
gras, le kilo, 6.40 à 6.60; porcelets do 
trois mois, 300 à 400 l'r.; truies, 4.8(1 
à 5.20 ; vaches d'herbage, 800 à 
1.500 fr. ; vaches .bretonnes, en lait on 
avancées, 800 à 1.200 i'r. 

S ;VIN T-ETIE N N E-D E-M ON.TL C C 
. Poulets, la couple, gros 40 à 45 fr., 

. moyens 30 à 35 fr.; canards, la pièce, 
■ 18 à 20 fr.; pigeons, la couple, 10 à 

1- l'r.; lapins, la pièce, 3 5 à 20 i"r.;. 
œufs, la douzaine, 3 fr. ; beurre, lo 
demi-kilo, 8.50; veaux, 5 à 7 l'r. 

CL 1S SON 
Blé. 95 a 96 îr.; avoine. 90 fr.: blé 

noir, 90 fr. Foin, les 500 kilos, 200 fr.; 
paille, 115 i'r. poulets, la couple, gros 
45 à 50 fr., moyens 36 à 44 fr.. petits 
30 à 35 fr.; lapins, la pièce, 10 à 18 fr.; 
œufs, la douzaine, 3.50 à 4 fr. ; beurre, 
le demi-kilo, 8 à 8.50. Bœufs gras, lo 
kilo sur pied, 2.50 à 3.50; bœufs de 
travail, la paire, 3.000 à 5.G00 fr.; vaches 
grasses, le kilo, 2.25 à 3.25; vaches lai-
tières, 1.200 à 2.SO0 fr.; veaux, 5 à 5.50; 
porcs. 7 fr.; porcs de lait, 250 à 300 fr, 

SA INT-PGît E-EN RiiTZ 
Poulets, la couple, gros 40 à 45 l'r., 

me 

177 110 
Parcelle 

avec nitrate de sour. 
de 205 113,8 

avec nitrate de chaux 195 110 
avec sulfate d'ammo-

198 111,8 
avec nitro-salpétrine 172 97 

218 123 

Conclusions. — Cette expérience 
fait ressortir la façon dont se com-
porte la cyanamide dans les terres 
de limon acidifiées. Sa nitrification 
s'effectue dans de bonnes conditions. 

lovons 35 à 40 fr., petits 30 à 35 fr.; 
,-igeons, la-'couple, 10 à 12 fr.; lapins, 
la pièce, 10 à 15 fr.; œufs, la douzaine, 
2.25 à 2.50; beurre, le demi-kilo, 7 à 
7.50. Bœufs gras, le kilo sur pied, 2.25 
à 2.50; hœufs de travail, la paire, 3.500-
à 4.500 fr. ; vaches grasses, le kilo, 2.25 
à 2.50; vaches laitières, 1.500 à 2.500 f,-.; 
taureaux, le kilo, 2 à 2.25 ; • veaux,; le 
kilo. 4.25 à 4.50; génisses, le kilo, 2.20 
à 2.25; moutons, le kilo, 4 à 5 fr.;-porcs, 
la livre, 4 à 4.25; porcs do lait, 200 à 
320 l'r. 

SA1NT-PH1LBERT-DE-GRANDLIEU 
Beurre, la livre, 7.50 à 8 fr. ; œufs1, 

la douzaine, 3 à 8.50; poulets, la 
couple, gros 10 à 45 fr., moyens 30 à 
35 fr., petits 25 à 28 fr.; canards, la 
pièce, 12 à 16 fr.; pigeons, la pièce, 4 
à 5 fr.; lapins, la pièce, 11 à 18 fr. 

Le Syndicat décline toute respon-
sabilité quant à la teneur de la Pu-
'ïicité et des Annonces. 

L'iniprimem'-Gérant : U. GIUMA'UD, 
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tère de t\t\ 
PAU 

MAX VU VEVZït 

Il se tut une seconde pour reprendre [ 
aussitôt : 

— Mais ne pourrais-je vous voir ? Cette 
porte fermée ne peut-elle s'ouvrir du 
dehors ? J'ai remarqué tantôt qu'on avait 
laissé la clef à la serrure. 

Que disait-il?... La clefi... mais oui, 
c'était vrai. Elle y était !... 

Et, en moins de temps qu'il ne faut pour 
l'écrire, posant ma lanterne à terre et 
mettant mon couteau entre mes dents, 
j'accrochai mes deux mains autour de son 
large anneaii rectangulaire et la fis tour-
ner sur elle-même. 

Le pêne joua deux fois avec un petit 
*eurt sec, la porte roula sur ses gonds, et 
Roland s'élança vers moi, m'attira d'une 
main contre lui, pendant que de l'autre il 
saisissait la lumière et la levait à la hauteur 
ùe mon visage, tout cela si vite, si vite, 
Hue je n'eus même pas le temps de me 
Reconnaître. 

Grâce à l'éclat de la bougie qu'il pro-
jetait sur ma figure, je voyais sa tête 
toujours sMeu.se., up peu p)us pâlie et plus 

amaigrie encore qu'auparavant. 
Il me regardait attentivement. Ses doigts 

;e promenaient dans mes cheveux, con-
tournaient mes oreilles... 

Malgré l'endroit et la gravité du mo-
ment, je souris. 

— Que cherchez-vous V ne me recon-
naissez-vous pas ? 

II répondit d'une voix de rêve : 
— J'avais peur de vous avoir tuée,., ou 

défigurée tout au moins. Le Ciel m'a pris 
en pitié, sans doute, vous n'avez qu'une 
légère cicatrice derrière l'oreille. 

— Qui ne sera même plus visible dans 
quelque temps, achevai-je. 

— Vous n'avez pas été malade, reprit-il. 
— Si, pendant huit jours... mais ce n'est 

rien. Tout est bien qui finit bien... J'ai 
souffert beaucoup plus de l'ignorance où 
j'étais de ce que vous étiez devenu que 
de mes blessures... 

Pour la première fois depuis longtemps, 
ses yeux rencontraient bien franchement 
les miens et s'y. attachaient avec persis-
tance, 

Intimidée sous la douceur pénétrante de 
ce regard, me sentant rougir, je détournai 
la tête. 

— J'ai eu bien du mal a arriver jusntra 
vous, murmurai-je, pour-cacher mon émoi. 

— Racontez-moi cela ? fit-il en souriani. 
Mais d'abord, dites-moi, est-ce la liberté 
que vous m'apportez ?... 

Il ne put continuer. 
Un ricanement prolongé, sinistre avec 

l'écho qui le répercutait, tinta à nos 
oreilles, lui coupant la parole. 

— La liberté 1 tout beau, mon neveu 1 
Les tourtereaux sont faits pour vivre en ! 
cage 1 

En entendant la voix maudite ae mon 
tuteur, je poussai un cri d'immense frayeur 
et me rejetai en arrière. 

Instinctivement, Roland se plaça devant 
moi comme pour me faire un rempart de 
son corps. 

Cette précaution était inutile. Everard 
Dunbuy ne pénétra pas dans le cachot. 

Non, cet homme était bien trop lâche 
pour nous braver en face. Il se contenta 
de tirer la porte et de Iqt fermer sur nous 
à double tour. 

— Vous n'aviez pas prévu celle-là, Mar-
guerite ! cria-t-il en ponctuant ses phrases 
de son rire sardonique. 

Je l'ai relevé, votre défi, et je vous 
prouve du même coup que je ne me trom-
pais, pas sur vos sentiments pour Roland. 

Ah ! ah ! ah ! que de sollicitude j'ai pour 
vous. Voilà que ie vous réunis à lui... H 

vous appelait, vous vouliez le rejoindre : 
vivez ensemble d'amour et d'air. 

Je reviendrai voir dans huit jours si ce 
régime est favorable à votre santé. Bonsoir, 
mes tourtereaux. 

Roland, qui durant tout ce discours était 
resté immobile, les poings serrés de rage 
devant son impuissance, s'élança sur la 
porte et l'ébranla fortement aussitôt que 
le baron eut fini de parler. 

— Everard Dunbuy ! s'écria-t-il, vous 
ne ferez pas une telle chose. C'est moi qui 
vous en conjure. Ecoutez 1 Je suis prêt à 
signer tout ce que vous voudrez... 

Je renonce à ma fortune, à mes titres, 
à mon nom, au droit de vivre libre comme 
un autre homme. Je renonce à tout ! à 
tout pourvu que vous consentiez à ouvrir 
la porte à cette enfant. 

Vous ferez de moi ce qu'il vous plaira, 
mais qu'elle soit libre 1 qu'elle sorte de ce 
tombeau ! Vous n'avez rien à craindre, 
je me porte garant de son silence... 

L'horrible rire du baron sonna encore 
effrayant sous les voûtes du souterrain. 

— Trop tard t vos offres viennent trop 
tard, mon cher neveu, répondit-il d'une 
voix rugissante. Je leur préfère ma ven-
geance. 

Ah I vous ne savez pas quel feu coule 
dans mes veines à la pensée des tourmenis 
que va endurer votre jeune amie ; vous 
ignorez quelle ivresse je vais goûter en 
voyant la source de ses larmes se tarir et 
son corps se cpnvulser sous les tenailles 

de la faim... 
O vengence, verse ton nectar aeiicteux 

dans mon âme ulcérée !... cette fille m'a 
bravé en face, moi que nul n'oserait dé-
dire ! 

Que tous les esprits dès enfers m'éclai-
rent de leurs lumières pour tirer satisfac-
tion de ce qu'elle m'a fait souffrir 1 

La voix sardonienne du baron cessa ses 
blasphèmes et nous ne perçûmes plus que 
ie bruit d'un pas alerte qui s'éloignait. 

Quand tout fut fini, Roland se tourna 
de mon côté. 

Je vis sur son visage une telle altéra-
tion, une telle marque de souffrance, aue 
j'éclatai en sanglots. 

Oh ! Roland ! pardonnez-moi de n'avoir 
pas prévu cela, balbutiai-je. Il n'y avait 
que moi ici qui pusse vous défendre et 
vous délivrer... J'ai lâché la proie pour 
i'ombre ! m'excuserez-vous de m'être si 
grossièrement trompée. 

11 vint vers moi, me prit les mains et 
les pressa fortement- dans les siennes. 

— Ma pauvre enfant î comment avez-
vous pu vous exposer ainsi ? Cet homme 
est sans pitié, il accomplira son infernale 
menace... 

— Et vous souffrirez doublement a 
cause de moi ! fis-je à travers mes larmes. 
Vous aviez raison, jadis de me défendre 
de m'occuper de vous. La malchance me 
poursuit... rien de ce que je fais pour 
vous porter secours ne me réussit. Au 
contraire, j'augmente encore le poids de 

vos tourments... 
Au lieu de me plaindre, vous devriez 

me haïr comme avant... 
11 m'attira brusquement près de lui et 

s'écria : 
— Taisez-vous, Marguerite ! Oubliez 

tout ce que j'ai pu vous dire autrefois ; 
mon cœur était mort, alors... il s'est ré-
veillé depuis. 

Vous avez été mon étoile dans les té-
nèbres qui m'enveloppaient de toutes 
parts. Vous m'avez sauvé de moi-même en 
me rendant à la foi et à l'espérance. 

Je crois maintenant au dévouement, au 
bonheur, à l'amitié, à l'amour !,.. Je crois 
à tout ce qui est bon et généreux parce 
que votre bonté et votre générosité ont 
dépassé en sublime tout ce que l'imagi-
nation peut évaluer. 

Mon âme est sortie du tombeau où la 
tyrannie d'un , monstre à face humaine 
l'avait fait entrer ; vous qui avez accompli 
une telle résurrection, soyez bénie !... Je 
vous vénère. 

Cessez de croire à la possibilité d'ua 
reproche de ma part sur l'insuccès de vos 
tentatives de délivrance. Si je souffre en 
cet instant, c'est pour vous et non pour 
moi ; pour vous qui allez être condamnée 
à l'horrible supplice de la faim... pour, 
vous que je voudrais libre, tranquille, 
heureuse... 

Il se tut soudain, et relâchant son, 
étreinte, il parut écouter. 

(4 suivre^ 



Un petit tracteur BERTRAND 
coûte moins cher qu 'un cheval, 
travaille mieux et plus vite. 
Tracteurs BERTRAND, Saint-Agnant-
les-Marais (Gh.-Iuf.). Catalogue G. 

ON DEMANDE pour la Saint Michel 
prochaine, uno famille de métayers. 
S'adresser M. DELORD, à Saint-Front, 
par Aunac (Charente;. 

FRANÇAIS ACHETEZ FRANÇAIS 
Votre intérêt et voira devoir vous commandent 

il acheter une Ecrémeuss FRANÇAISE 

Prenez la 
PÂX-LABOR 

avec bol 
inoxidable, 

elle est 
supérieure à 
la meilleure 
des Marques 

Etrangères 
Société des E-crémeuses Françaises 

PAX-LABÔR, Cambrai 

à distribuer ei^îre les lectrices de ce journal 
Toute lectrice qui donnera une solution exacte a la question ci-dessous et 

conformera à no3 conditions pourra recevoir 
UNE JOUE PAIBE DE BAS DE SOIE « INDECHIRABLE » 

0 e. Qu in A rt 
Découpez et rétablissez dans l'ordre ces sept carrés de façon â pouvoir lire 

horizontalement un proverbe de trois mots. Quel est ce proverbe ? 

Découpez ce Bon et adressez-le, aujourd'hui même, avec votre réponse 4 
« LA PROPAGANDE >> (Section B), 51, rue du Rocher, à PARIS 

Joindre pour la réponse une enveloppe timbrée portant-votre adresse 
-32 

Ë ■vous ne 
sosss uns màuvËse 'êtris 

Le professeur OX offre de vous venir 
en aide et do vous révéler les plus inti-
mes secrets de votre vie. Le prof. OX, 

qui "st ie plus' sérieux 
des astrologues de no-
tre siècle, vous guidera 
dans la vie, comme il 
le fait pour des person-
nalités connues 'dont 
vous pouvez envier la 
fortune et les amours. 
Un simple conseil du 
prof. OX vous aidera à 
vous faire aimer par 

l'être qui vous jst - i'er. Ses révélations 
sur votre vie et cciït'.des personnes qui 
vois" entottro'it seivnt iroublau.es ; la 
précision de ses ralculs depuis la date 
de votre, nàis.-piico jusqu'à ce jour, lui 
permet de vous dire ce que vous terez 
demain. Cette-étude précise' vous sera 
envoyée gratritements par ie professent 
OX lui-même. Ecrivcz-lci vos horo pré-
noms, date d< raissance et adresse ; 
joignez si vous le voulez, 2 franc en 
timbres poste poui les frais de rédac-
tion. Professeur OX, Service 765 D, 1, 
Avenue Pila-ado, ASN1ERES (Seine). 

ARGENT de~SU8 TE 
sur hypothèque : Immeubles, Propriétés 
O A DIT A I I V sous toutes formes VHrl «MUA sur toutes garanties 

Pour Commerçants, Industriels, Agriculteurs 
Ecrivez-nous de suite - Examen rapide - Réponse qrcUnile 

e FRMCE ̂ mlT iSf 

Distributeurs d'engrais 
Semoiro en lignes ..., i , "] 
et à la yo,è3-^^^R^|^j^| 

>5- rlic -

AVIS: Un événement dans la Réqion, pas de soldes 
de liquidation, nais des Prix contre la Vie chèi 

ouvre le Ier AVRIL son 
39, QUAI DE LA FOSSE, A 

(Entre la Gare de la Bourse et le Pont Transbordeur 
Un lot Bas à I fr. la paire. 
Un 'tôt Bas de soie, sans défaut, à 4 fr. la paire. 
Un lot Chaussettes pour homemes, les 

3 paires, 6 fr. 
Un lot Chaussettes cachou à 2 fr. 50 la paire, 
"in lot tricots s. manches a 3 fr. 50 pièce. 
Un lot Pull-over à 5 fr. pièce. 
Un lot Chemises pour hommes, avec 2 cols, 

à I 0 fr. pièce. 
Un lot Chemises de nuit à 5 fr. pièce. 

Un lot Vêtement travail, prix sans concur-
rence. 

Un lot chemises et Culottes soie, les 
2 pièces, I 2 fr, 

>n lot Chemisiers à I 0 .fr. 
Un lot Robes lainage â 39 fr. 
Vareuses ratine à 49 fr. 
Tailleurs chevron à 99 fr, 
Manteaux Haute Nouveauté â 119 fr. 
Et des quantités d'autres articles, 

liiie menace 
la population des campagnes comme 
celle des villes. 

Sournoisement elle s'installe dans 
l'organisme et mine rapidement, sans 
qu'on s'en aperçoive, les santés les plus 
robustes. Elle ne se traduit pas par 
une souffrance bien définie et les symp-
tômes qui l'accompagnent semblent 
peu inquiétants : manque d'appétit, 
lassitude, perte insensible des forces, 
maux de tête, et cependant l'anémie 
est une affection très grave car elle 
diminue la résistance de l'organisme et 
le livre' désarmé ^aux graves actions 
microbiennes.' et nerveuses r tubercu-
lose, asthénie, neurasthénie, typhoïde. 

Le soleil.et le grand air de la cam-
pagne sont impuissants à vaincre seuls 
cet état 'morbide. 

La santé ne revient que lorsqu'on a 
enrichi le sang et fortifié l'organisme 
débilité. Les PILULES SUPERT0N1-
QÛES DES CHARTREUX DE DURBON 
apportent le moyen le plus sûr de 
combattre l'anémie en régénérant le 
sang, stimulant l'appétit et activant 
l'assimilation. 

Pour que ce tonique agisse avec toute 
sa force, préparez l'organisme à le 

■ recevoir. Filtrez le sang des toxines 
que les organes débilités éliminent 
difficilement. La TISANE DES CHAR-
TREUX DE DURBON effectuera douce-
ment cette épuration, .et. préparera votre 
cure. t»*- i i ; ,. : 

20 Août 1926. 
Je viens aujourd'hui vous donner 

tous les remerciements que je vous 
dois, car étant atteint depuis deux ans 
d'une anémie très ' grave avec' neuras-
thénie et ayant essayé tous les remèdes 
sans aucun résultat, j'ai commencé, il 
y a deux mois, a 'faire usage de votre 
TISANE DEPURATIYE DES CHAR-
TREUX DE DURBON et de vos PILU-
LES SUPEllTONIQUES ; je suis aujour-
d'hui à peu prés complètement rétabli. 
C'est pourquoi je vous autorise ù publier 
ma lettre, dans l'espoir que d'autres 
feront comme moi. 

Louis AU 1)01 S. 
à Saint-Macairc-cn-Mauges [U.-ei-LÙ. 

Tisane, le flacon. *!4,S0 
Baume, le pot... 8.95 
Pilules, l'étui.... S.50 

«Jans les î 

t 

rai» 
La douve ravage les troupeaux, le 

FILIDDUYE KïtSS 
Livré en capsules, !e FÏÏ,Bïî0ïrVE 

o absorbe très facilement -et sa composition 
d'acide filiciquo pur, aix fois plue actif 
que l'extrait éthéré de fougère mate, en 
fait la médication la plus économique 

Oomindez aujourd'hui- mémo mire tnehun dl-
radiés e.-i uWlsant le bon ol-demus, Ella voua tara 
S-drecsSc gratuitement, 

SOCIÉTÉ FHAHfAISE DES 
PRODUITS ÏÉÏÊBHMffiSS 
3, Rus Barbanèffre 

PARIS (13>) 

Bcssianr lo Directeur de îa SËGSÉïi FRAfâSAiSE m mmm mmimim 
3, Ruo Baibanègre, PAMS-ie1 

Veuilles m'adnsscr votre brochure gratuite 8 
POUR les OïlDES et les DOVIDÉS CONTRE la DOUÏE 
Nom et prénoms 

Adresse.. 
Département. 

Conservation parfaite des œufs r 
par les excellents et pratiques ' 
g. * COMBINES BâHRAL 
>§|f.$ 5 COMBINES BARRALJ 

pour traiter 500 œufs 
11 francs franco 

Adresser les cumulandes 
-'îr:;,"'| avee mandat-poste dont le 

talon sert de reçu à 
M. 1\ RrVI&'R » 

ratiricaiit des COMBINES BARRAI, 
8, villa? d'Alûsia, Paris IV (iW'.elii! gratis) 

%7\ 
I ° rMrr,îVentre ( M' Naveau L" à Poille (Sarthe). MILLE 
\(sur pommes de ) fumure courante AVEC POT AZOTE 

\ (600 l:gs). . , . ._ 21.900 fcgs! 

fumure courante sans Potazote .-15.500 kgs 

(Tout pour l'Homme} 
3, Ruo Guépiu - NANTES 

(.Entré la Place du Bon-Pasteur et la. Place Bretagne) - Ouvert le dimanche matin 

fre à sa nombreuse et fidèle Clientèle 
sa superbe Collection de Printemps 

à des Prix et Qualité inconnus jusqu'à ce jour 

COSTUMES et CHEMISERIE 
Aperçu clê quelques Jfrix 

Chemise faniaisie avec un col. . 10 » » 
Casquette haute fantaisie...... 8 » » 
Pull-Ovsr pure laine, sans manche 29 »» 
Costume sport lamaisie 59 » » 
Cssaimo sport, tissu anglais , . 79 » » 
Costume Ville, 3 pièces, ari. usage 99 » » 
Costume chic, 3 pièces 139 » » 
Costumetrèschic, p. laine,except. 179 »» 

Costume h. fantaisie, dernier cri'. 229 » » 
Para-Cuir long, doublé laine : noir 

ou marron (très bonne qualité) 89 » » 
Gabardine, doublée laine 129 » » 
Très beau Trench-Coat imperméaô. 69 » » 
Combinaison américaine à bretel-

les, croisé 1795 
Culotte cycliste, double fond. . . 25 » » 

Voyez notre rayon Chemiserie, Bonneterie, Articles de Travail 
RECOMMANDÉ : NOS ARTICLES DE SPORT 

prîmes à tous acheteur 
SEULE SUCCURSALE : A PARIS (xx«) — R. C. Nantes 20.939 

SI vous 
VOULEZ TROUVER 

LE PLUS GRAND 

LES PLUS BELLES 

FSilE HUMUHE 
Adrien SASSIH^ Produits vétérinaires, ORLÉANS 

est la Fèe Bienfaisante 
 de la Basse-Cour — 

No donne pas d'odeur à la viande 
«rochnre gratuite franco 

Au bas des marches de la Place du Bon-Pasteur 

m Téléphone 154.32 

IUI!il3i^333:3I^lS9iliSS9!S13iaaaiSi!3!iia!SillillSEli!l 

de l'Echelle, NANTES 

ente Sensationnelle du Printemps 

LES PLUS BAS 

ALLEZ 

Plus de Chevaux 
pewssifs 

Guérison radicale et rapide 
do toutes les affections des 
bronches et du poumon pnr 

le renommé « SIROP FRUCTUS » du 
vétérinaire suisse o. Bellwald. Le Sirop 
Eructus (brevet) est uu remède végétal. 
Nombreuses années do succès constants. 
Milliers de remerciements des proprié-
taires. Ne confondez pas mon produit 
avec d'autres que des gens qui no sont 
pas de la partie essaient de vendre au 
détriment de vos chevaux. Pris de la 
boito de 14 tubes, impôts et frais com-
pris, Fr. 31.50 franco. 

Des avis pratiques concernant le régi-; 
me et soins nus chevaux, ainsi que le 
mode d'emploi accompagnent chaque 
envoi. Alin d'éviter de graves erreurs. 
adressez-»'ous directement à PuWane 
dépositaire, 

Monsieur le Professeur P. PÂEÂT 
Saint-Jean-de-Gôle (Dordogne) 

Compte chèque postal 45782, Bordeaux. 
Tous les envois se font par poste. En-
voyer mandat eu virement uostal avec 
commande. 

ROBES lainage, toutes teintes, à . 39 » 
ROBES, bretelle en soie et en lainage, à partir de , « 59 » 
ROBES, crêpe, de chine, toutes teintes, à partir de . » 45 » 
ROBES, imprimé, haute nouveauté, à partir de . . . 39 
ROBES -de lainage, tissus bayadère, haute nouveauté, à 99 
VAREUSEj ratine, à partir de . . 
VAREUSE, Breichwaniz, à 
TAILLEUR, beau chevron, à partir de. . 
CHEMISIERS, crêpe de chine, à partir de 
MANTEAUX, tissus haute nouveauté, à partir de . . 129 

PRIME A TOUT ACHETEUR 

• • « • 
* • < 

49 
I 29 
99 
10 

S9XfllBSBSD3IIBaillBlï08ErJllSfSaiiilSI 

f BON A DECOUPER 
S Tout acheteur, mu-
gi ni de ce ben, aura 
i droit à une PRIME 
S supplémentaire du 

f P au 25 Avril 1933 
HiiaSIllIUSlllIBSlIBSlIBBIIIlIlllIlTl 

VENEZ GRATUITEMENT 
A LA 

OIRE DE NANTES 

SI CHACUN D'EXTRE-VOUS 
PRESENTAIT IJN ADHE-

RENT, NOUS DOUBLE-

RlOiNS NOS MOYENS D'AC-

TION ET NOUS POUR-

RIONS RENDRE CE JOUR-

NAL PLUS INTERESSANT. 

I2ê9 s&.m& «i.-eJ.-S&ssiâsaesBU 
fpr£3 la plaça tiraslln} 

LE SPECIALISTE &ES 
VÊTEMENTS pour HOMMES 

et pour EWFAP 

PRIME A TOUT ACHETEUR 

COLORÉ • BON5FIÈ 
CONSERVÊ-CLARIFIÉ 

MALADIES GUÉRIES p«a use 
PSiODUiTS «SATfel 

exiasn LA VRAIS «/■.nâo'fl 

V" Ph"— et E. GALICHÊRE . BtîS I 

Dépots : l'iiiii in.icies (irio». à ,.u/nv; 
l'rcviist, h liéric; SlcaÉdi à Faynle-lire-
tàgnc>. Ganiiér, à Pont-Clifdeat!: Alain 
Lagcat, à Savcnay; Thibault, à St-Mars-
la-Jaille; Turpin, à Nort-sur-l£rdre; Le-
roux, à Plessé, 

Les MEUBLES 
8, Rue IVSercoeur, à MANTES 

vous invitent à visiter leurs Stands 329 
à 346, Palais du Meuble, où vous trou-
verez une exposition complète de tous les 
modèles. A cette occasion, si vous achetez 
une salle à manger, une chambre à cou-
cher, un salon ou un bureau, votre voyage 
et votre entrée à 8a Foire vous seront 

entièrement remboursés. 

VOILA L'HEUREUSE INITIATIVE DES 

OËFFARD 
LIVRAISON A DOMICILE 
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